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Présenté en modèle, le Centre Hos-
pitalier Georges Mazurelles de La 
Roche-sur-Yon a reçu la visite d’une 
délégation de médecins chinois. 
Dans le cadre de la coopération na-
tionale entre la France et la Chine, 
une quarantaine d’entre eux s’est 
rendue en Vendée, à la Roche-sur-
Yon et aux Herbiers. Les spécialistes 
des maladies mentales vendéens ont 
exposé à leurs homologues chinois 
le système de gestion des soins et 
des patients.

Inscrit aux monuments histori-
ques en 2008, le pigeonnier de 
l’Ilot des Tours à Nalliers, a été 
rénové en 2002 par ses proprié-
taires actuels. C’est l’un des plus 
grands de France. Son ouverture 
au public est récente. Pour la 
première fois, le pigeonnier a été 
ouvert à l’occasion des dernières 
journées du patrimoine et le sera 
de nouveau en septembre.

L’année dernière, le Conseil 
général a lancé l’opération lec-
ture à la plage. Une opération 
forte de son succès puisque 
plus de 12 000 personnes ont 
pu profiter de ces services mul-
timédias au soleil en 2009. Cet-
te initiative originale, entière-
ment gratuite sera élargie cette 
année aux plages de Talmont-
Saint-Hilaire, Notre-Dame-de-
Monts et la Faute-sur-Mer.

Succès sportif et populaire, la première édition de la course Vendée-
Saint-Pétersbourg est allée bien au-delà des espérances de ses organisa-
teurs. Plusieurs milliers de spectateurs sont venus acclamer les skippers 
le jour du départ et lors des arrivées. Enthousiasmés par le soutien du 
public et par la qualité sportive du parcours, les navigateurs ont réalisé 
une course riche en suspense et en péripéties. Yves Le Blevec et son 
équipage sur Actual ont inscrit le premier record à battre : Treize jours, 
17 heures et 25 secondes. Rendez-vous le 17 mai 2014 pour la deuxième 
édition de la course.
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ÉVÉNEMENT

La filière sel en Vendée
Les sauniers vendéens produisent un sel unique, récolté à la main depuis des siècles. Ils sont aujourd’hui un peu 

plus d’une centaine à cultiver cet « or blanc », dans le plus pur respect de la tradition. Au cœur des marais salants, 
soutenus par le Département, ils perpétuent ce savoir-faire, transmis en Vendée, de génération en génération.

Spécial été

À peine créé, l’Établissement Public 
Foncier, EPF, est déjà sur le point de 
concrétiser des achats de terrains et 
bâtiments. Trois objectifs lui ont été 
assignés : permettre aux communes 
vendéennes de gérer harmonieuse-
ment leur urbanisme, lutter contre la 
spéculation foncière et enfin aider un 
maximum de Vendéens de réaliser 
leur rêve de devenir propriétaires. Ils 
sont 75 % aujourd’hui, l’objectif est 
d’atteindre 80 %.
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Nouvelle station de carburants, 
nouvelle capitainerie, nouvelle 
voierie, la saison estivale de port 
Bourgenay à Talmont-Saint-Hilaire 
s’annonce sous les meilleurs aus-
pices. Après avoir pansé les plaies 
laissées par la tempête Xynthia, le 
port offre désormais à ses usagers 
de nouveaux aménagements, plus 
pratiques et plus écologiques. « Ces 
aménagements nous ont d’ailleurs 
permis d’obtenir le label du pavillon 
bleu. Nous sommes le seul port de la 
région, avec celui de Pornic à l’avoir 
obtenu, précise Pierre Berthomé, 
conseiller général du canton de 
Talmont. Désormais nous sommes 
prêts à accueillir les nombreux esti-
vants qui viennent visiter notre port. »

Des rendez-vous sportifs

« Nous serons aussi prêts à ac-
cueillir les deux régates, la Course 
croisière des ports vendéens qui par-

tira le 3 juillet de Talmont et le Tour de 
France à la voile qui fera escale parmi 
nous les 12, 13 et 14 juillet. »

Mais les travaux ne devraient pas 
pour autant s’arrêter en si bon che-
min. De nouveaux projets sont déjà 
en cours. « Dans les mois qui vien-
nent, nous continuerons à mettre en 
place des aménagements pour amé-

liorer la qualité de l’environnement, 
notamment dans le cadre du traite-
ment des déchets comme les batte-
ries et les ampoules ou encore celui 
des eaux grises et des eaux noires. 
Nous continuerons aussi à mettre 
en place des exercices anti pollution 
ainsi que des stocks de produits ab-
sorbants », ajoute Pierre Berthomé.
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URBANISME - L’Établissement Public Foncier
Un bouclier contre la spéculation foncière
À peine créé, l’Établissement Pu-
blic Foncier, EPF, est déjà sur le 
point de concrétiser des achats de 
terrains et bâtiments. Il permettra 
aux communes vendéennes de 
gérer harmonieusement leur urba-
nisme.

Une ancienne école en centre 
bourg à Aizenay, 10 hectares de 
terrain entre la route de Boulogne 
et de la Merlatière aux Essarts. Tout 
juste paru au Journal officiel, l’EPF 
de Vendée multiplie les projets de 
conventions. « Sa mise en place 
définitive est une victoire pour le 
Conseil général et la Vendée, s’est 
réjoui Philippe de Villiers, président 
du Conseil général. C’est le résultat 
d’un combat de plusieurs années. 
Dès 2005, nous avions sollicité l’État 
pour sa création et recueilli un très 
large accord des élus vendéens 
confrontés à une accentuation de la 
pression foncière. Aujourd’hui, l’État 
reconnaît qu’il existe dans le dépar-
tement des besoins fonciers d’une 
importance particulière, liés tant à 
une augmentation de la population 
supérieure à la moyenne nationale, 
qu’à une forte demande en terrain. »

Trois objectifs à atteindre

Avec pour président Marcel Gau-
ducheau, l’EPF aura trois objectifs à 
tenir : lutter contre la spéculation fon-
cière, permettre à 80 % de Vendéens 
d’être propriétaire de leur logement 

et enfin, aider les maires à maîtriser 
le développement de leur commune. 
« Notre département fait partie des 10 
départements français qui enregis-
trent la plus importante augmentation 
de population, ajoute Philippe de Vil-
liers. En 10 ans, nous avons gagné 

100 000 habitants, l’équivalent d’une 
grande ville. Nous devons à tout prix 
aider les maires à maîtriser ces flux 
de populations et leur permettre de 
développer des plans d’urbanisation 
équilibrés et à taille humaine. Nous 
devons aussi tout faire pour permettre 
aux Vendéens de réaliser leur rêve de 
devenir propriétaire. Zones économi-
ques, quartiers d’habitation et zones 
de services doivent être proches les 
uns des autres et harmonieusement 
répartis sur le territoire. »

10 millions d’euros par an

Face à la pression foncière, il arrive 
trop souvent que les communes ne 
puissent acquérir des territoires qui 
leur permettraient de réaliser leurs pro-
jets d’urbanisation ou de se défendre 
contre des constructions sauvages. 
Elles peuvent désormais faire appel 
à l’EPF qui peut acquérir, pour elles, 
aux prix des domaines, les territoires 
ou bâtiments voulus. Ils leur seront ré-
trocédés dès qu’elles seront prêtes à 
réaliser leurs projets. « En vitesse de 
croisière, l’EPF devrait atteindre 10 mil-
lions d’euros d’acquisitions par an », 
précise Marcel Gauducheau.

Très attendu par les élus vendéens, l’EPF va les aider à faire face à la spéculation foncière.

SANTÉ - Le frelon asiatique doit être éradiqué
Cet insecte est un danger pour le département

AMÉNAGEMENTS PORTUAIRES - Bourgenay
Un port toujours plus performant

Redoutable prédateur d’abeilles 
capable de réduire à néant une ru-
che en quelques minutes, le frelon 
asiatique est aussi un danger pour 
les personnes les plus fragiles. En 
cas de nid trouvé, le Conseil général 
prend en charge 80 % du coût de la 
destruction.

La Gironde et le Lot et Garonne 
n’arrivent plus à faire face à l’invasion 
de cet insecte ravageur. La Vendée 
doit frapper fort avant qu’il ne soit trop 
tard. 400 pièges ont déjà été répartis 
sur le département. « La totalité du ter-
ritoire est devenue une zone à risque. 
Un nid peut en engendrer 50 autres 
et accueillir 2 000 frelons. 10 frelons 

suffisent à éradiquer une ruche. Nous 
avons tous un rôle à jouer, rappelle 
Joël Sarlot, médecin vétérinaire. Au 
cours de l’été, on peut découvrir un 
nid, souvent situés en zone humide. Il 
faut le signaler aussitôt à la fédération 
de défense contre les organismes nui-
sibles. »

Une menace pour la santé 
publique, la biodiversité et l’activité 
apicole

Son dard puissant qui peut attein-
dre jusqu’à 6 mm rend son mode 
d’agression particulièrement violent. Il 
constitue une réelle menace pour per-
sonnes sensibles. Il coupe la tête des 
abeilles européennes à l’entrée des 
ruches. Les abeilles constituant sa 
nourriture essentielle. Il s’attaque aussi 
aux autres insectes. Le frelon asiatique 
gagne du terrain en France et il va vite. 
Il arrive maintenant en Belgique.

Renseignements : ■  FDGDON : 02 51 47 
70 61, dgdec.vendee@wanadoo.fr
Les informations pratiques sur cet insecte et 
les problèmes qu’il engendre ont fait l’objet 
d’une plaquette, disponible en mairie.

Joël Sarlot, président du Comité 
Départemental du Tourisme a remis 
dernièrement la Médaille d’Or du tou-
risme à Christiane Bocquier. La mé-
daille du tourisme récompense les 
personnes qui, par la durée et la qua-
lité des services rendus, contribue au 
développement du tourisme dans le 
département.

En s’impliquant pendant plus de 
vingt ans au relais départemental 
des Gîtes de France, Christiane Boc-
quier, aujourd’hui jeune retraitée aux 
Sables-d’Olonne, a joué un rôle pré-
pondérant pour la Vendée : « J’ai tou-
jours apprécié son professionnalisme, 
notait Joël Sarlot, le jour de la remise 
de la médaille. Christiane Bocquier a 
travaillé pendant plus de vingt ans à 
nos côtés, notamment pour promou-
voir, en Vendée, le tourisme en milieu 
rural. Tout au long de ces années, 
elle a su faire preuve d’initiative pour 
multiplier les actions, en lien avec le 
CDT, afin de faire aimer toujours plus 
la Vendée et son patrimoine ».

Une plaquette pour faire compren-
dre l’importance de l’énergie solai-
re et les possibilités qu’elle offre, a 
été réalisée par le Conseil général.

Cette plaquette présente les ac-
tions menées par le Conseil Général. 
Les Vendéens pourront bénéficier 
de diagnostics énergétiques gratuits 
et les ménages pourront se rendre 
compte des possibilités d’équipe-
ment qui sont susceptibles de leur 
convenir. « La plupart du temps, le 
grand public est perdu. Il ne sait pas 
où se diriger pour avoir des informa-
tions et s’équiper en solaire. Le fait que 
le Conseil général édite une brochure 
est très positif parce qu’il nous fallait 
une information globale et objective, 
indique Yoann, représentant. En ce 
qui me concerne, je vais m’équiper 
de panneaux photovoltaïques dans 
15 jours, c’est vrai qu’une brochure 
m’aurait bien rendu service. » « Avec 
mon mari, nous avons dû fouiller pour 

trouver des informations, ça n’a pas 
été chose simple, une plaquette nous 
aurait été utile, témoigne Nathalie, 
conseillère en économie sociale et 
familiale.

Vous pouvez vous procurer la pla-
quette en mairie, au Conseil général.

No vert : ■  0800 85 85 04

Dans le cadre de son plan collè-
ges, le Conseil général a décidé 
de moderniser l’ensemble du bâti-
ment principal du collège Corentin 
Riou à Moutiers-les-Mauxfaits et 
de faciliter l’usage des transports 
scolaires pour les collégiens.

« Nous sommes sur un territoire 
porteur et vu le nombre de nais-
sances dans nos communes, les 
collèges sont amenés à s’adapter 
à ces évolutions. Nous avons aussi 
souhaité un collège attractif. La vo-
lonté des élus sur ce territoire est 
de faire le nécessaire pour que tout 
soit fonctionnel et adapté à l’ensei-
gnement d’aujourd’hui », explique 
Marcel Gauducheau, Conseiller 
général du canton de Moutiers les 
Mauxfaits.
483 élèves ont été accueillis à la 
rentrée 2009-2010. La modernisa-
tion a permis de corriger l’acous-
tique du pôle scientifique, d’amé-
liorer la circulation pour les élèves, 
d’étendre le préau et d’accéder 
plus facilement au multimédia.
13 entreprises ont travaillé sur le 
chantier pour améliorer les éco-
nomies d’énergie, d’eau et d’élec-
tricité. Les travaux ont également 
permis l’installation d’équipements 
pour handicapés, une gestion tech-
nique centralisée chargée de véri-
fier l’ensemble des installations.

Une plaquette pour s’informer et se renseigner.

Marcel Gauducheau et Michel-Jean Floc’h lors de 
l’inauguration de la modernisation de Corentin Riou.

Christiane Bocquier reçoit
la Médaille d’or du Tourisme

ENVIRONNEMENT - Le Plan Vendée énergie
Mieux connaître le solaire

ÉDUCATION - Modernisation du collège
Il fait bon apprendre
à Corentin Riou

Marc Pondaven, Joël Sarlot et Franck Aletru lors de la présentation du plan de lutte contre l’invasion de l’insecte.

Pierre Berthomé en visite sur le port. Les derniers coups de pioche avant les flux touristiques de l’été.
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Dans un an l’estacade de la Tran-
che-sur-Mer devrait avoir retrouvé sa 
forme originelle : une passerelle sur 
laquelle se retrouvent les voyageurs 
à destination des îles de Ré et d’Olé-
ron, les pêcheurs et les promeneurs.

Après les dégâts causés par la 
tempête Xynthia en février, une cam-
pagne de démolition a dû être mise 
en œuvre. Aujourd’hui, elle est termi-
née. Il ne reste plus qu’une dizaine 
de pieux plantés en mer. Pieux qui 

devront attendre quelques mois 
avant de retrouver leur utilité.

Élément incontournable
du patrimoine tranchais

« L’estacade de la Tranche fait par-
tie du paysage et du patrimoine de 
la commune, précise Marcel Gaudu-
cheau, conseiller général du canton 
de la Tranche-sur-Mer. Conscient de 
son importance, le Conseil général, 

propriétaire actuel, s’est engagé à 
faire de sa reconstruction une de ses 
priorités pour les mois qui viennent. 
La nouvelle estacade devrait être 
ouverte au public pour la prochaine 
saison estivale de 2011. Pour le mo-
ment les premiers travaux ont consis-
té à la démolir afin qu’elle ne présente 
plus de danger. Elle sera de nouveau 
l’objet d’un concours d’architectes 
qui lui donneront son aspect pratique 
et esthétique ».
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GRANDS PROJETS - Quatre nouveaux collèges prévus en Vendée
Une innovation pédagogique unique en France
Pour faire face au rajeunissement 
de la population, le Conseil général 
va créer d’ici 2016 quatre nouveaux 
collèges aux Essarts, à La Mothe-
Achard, à Montaigu et à Talmont-
Saint-Hilaire. L’objectif est de créer 
des collèges dans les nouveaux 
bassins de vie et de leur offrir des 
perspectives pédagogiques inno-
vantes.

Le Conseil général anticipe sur les 
futurs besoins du territoire en décidant 
la création de quatre nouveaux collè-
ges publics. En dix ans, la population 
vendéenne est passée de 540 000 à 
630 000 habitants. Chaque année, 500 
élèves supplémentaires arrivent dans 
les écoles, collèges et lycées de Ven-
dée.

Agrandissement de trois collèges

« Si pour l’instant, la capacité d’ac-
cueil des collèges publics est supé-
rieure au nombre d’élèves, d’ici 2015, 
ce ne sera plus le cas et la situation de-

viendra problématique, note Philippe 
de Villiers, président du Conseil géné-
ral de la Vendée. C’est pourquoi, nous 
devons anticiper quitte à surprendre. »

Plusieurs collèges ne seraient plus 

en mesure dans les prochaines an-
nées de faire face à l’arrivée prévue de 
nouveaux collégiens, comme à Bel-
leville-sur-Vie, à Aizenay, à Montaigu, 
aux Herbiers, à Moutiers-les-Mauxfaits 

et au Château-d’Olonne. C’est pour-
quoi le Conseil général a décidé dans 
un premier temps l’agrandissement de 
trois collèges, soit 100 nouvelles places 
à Saint-Jean-de-Monts pour 2012, 150 
nouvelles places à Aizenay pour 2013, 
enfin 150 nouvelles places à Belleville-
sur-Vie pour 2014.

Plus de proximité

Mais ce n’est pas suffisant. La carte 
des collèges doit être équilibrée et 
coïncider avec celle de la population 
pour permettre aux familles d’avoir un 
collège à proximité. C’est pourquoi 
quatre nouveaux collèges verront ainsi 
le jour aux Essarts en 2013, à La Mothe-
Achard en 2014, à Montaigu en 2015 
et à Talmont-saint-Hilaire en 2016. Ce 
sont donc 2 300 nouvelles places dis-
ponibles pour accueillir la jeunesse 
vendéenne. Chacun de ces futurs éta-
blissements permettra de dégonfler les 
effectifs des collèges environnants.

Ces créations offriront de véritables 
alternatives pédagogiques. « Avant de 

penser au contenant, il faut penser au 
contenu », ajoute Philippe de Villiers. 
Chaque établissement sera agencé 
en fonction de la spécialité pédagogi-
que qu’il aura choisie : le sport pour les 
Essarts, les humanités pour Montaigu, 
les sciences pour La Mothe-Achard, la 
mer et l’environnement pour Talmont-
Saint-Hilaire. « C’est une expérience 
unique sur le territoire français, assure 
Michel-Jean Floc’h, inspecteur d’aca-
démie. Il y a un inspecteur d’académie 
pour chacun des quatre projets. » Cha-
que collège sera porteur d’un véritable 
projet pédagogique innovant et gran-
dira ainsi en réputation. Pour Isabelle 
Blanchard, présidente d’un collectif 
de parents d’élèves aux Essarts pour 
la création d’un collège public, la déci-
sion de créer ce collège est une excel-
lente nouvelle : « J’ai beaucoup appré-
cié le climat qui est né entre le Conseil 
Général et notre collectif. Ce projet m’a 
personnellement apporté beaucoup 
d’expérience et c’est une grande ré-
compense aujourd’hui que de le voir 
aboutir. »

Dominique 
Souchet,
président de la 
commission des 
actions culturel-
les et éducati-
ves au Conseil 
général de la 
Vendée.
« Ces quatre nou-
veaux projets of-

frent de nouvelles perspectives pédagogiques 
inédites en France. Ces établissements expéri-
mentaux de grande ampleur pourront être le point 
de départ d’une nouvelle manière d’enseigner. »

Joseph Merceron, conseiller général
du canton de La Mothe-Achard
« C’est un collège qui répond à la croissance dé-
mographique du rétro littoral. Il permettra de dé-

gonfler les effec-
tifs d’Aizenay de 
plus d’une cen-
taine d’élèves en 
provenance de 
Beaulieu-sous-la-
Roche, Martinet, 
Saint-Georges-
de-Pointindoux et 
Saint-Julien-des-
Landes. »

Bertrand de Villiers, conseiller général
du canton des Essarts

« La création de 
ce collège est une 
excellente nouvel-
le pour le canton 
des Essarts. Sa 
dominante péda-
gogique sera le 
sport. Cela veut 
dire qu’en plus 
des enseigne-
ments au pro-

gramme, les élèves qui le veulent pourront béné-
ficier d’options spécifiques dans ce domaine. »

Pierre Berthomé, conseiller général
du canton de Talmont-Saint-Hilaire
« La spécialité prévue pour le futur collège de 
Talmont est la mer et l’environnement. C’est 

un excellent 
choix puisque 
nous avons à 
proximité un 
site géologique 
reconnu qui ser-
vira de terrain 
e x p é r i m e n t a l 
pour nos futurs 
élèves. »

Dès le 3 juillet, Saint-Hilaire-de-
Riez et Saint-Jean-de-Monts en par-
tenariat avec les services de trans-
ports du Conseil général proposent 
un service de navettes pour desser-
vir le littoral. Le tarif est de 0,5€ au 
lieu de 1,5€ par trajet.

Renseignements : ■  disponible dans les 
mairies des communes desservies, auprès 
des Offices de Tourisme et du service du 
Conseil Général : transports@vendee.fr

Aménagement d’une coulée verte à 
Foussais-Payré, construction d’un bâti-
ment commercial à Mervent, un contrat 
de seconde génération vient d’être 
signé par le canton de Saint-Hilaire-
des-Loges. Au programme, 27 actions 
dans dix communes du canton. D’ici 
la fin de l’année, 15 contrats devraient 
être signés et 13 autres en 2011, ce qui 
couvrira l’ensemble des 28 cantons du 
département. Ces contrats ont pour 
objectif d’aider les communes à déve-
lopper harmonieusement leur espace 
dans le respect de l’environnement.

Un service de navettes estivales 
pour les plages vendéennes

Contrat environnement rural
2e génération

Michel-Jean Floc’h, inspecteur d’académie, et Philippe de Villiers, président du Conseil général de la 
Vendée présentent la création de quatre nouveaux collèges en Vendée.

PATRIMOINE MARITIME - La Tranche-sur-Mer
Une nouvelle estacade pour la saison prochaine

ÉLECTRICITÉ - Enfouissement de ligne
Le lac redevient un petit paradis
Pour améliorer la qualité de l’ali-
mentation électrique sur les com-
munes de Mervent, Foussais Pay-
ré et St Michel le Cloucq, renforcer 
les lignes et préserver la sécurité 
des pêcheurs, ERDF enlève la li-
gne 20 000 volts qui surplombe le 
lac de Mervent.

« Le lac de Mervent est un plan 
d’eau exceptionnel qui se situe près 
du massif forestier le plus important 

de Vendée. L’enfouissement de la 
ligne haute tension va supprimer 
une pollution visuelle importante. 
C’est une avancée énorme en terme 
d’amélioration de l’environnement », 
explique François Bon, Conseiller 
général du canton de Saint Hilaire 
des Loges.

Mervent : une vocation touristique

L’enfouissement de cette ligne 
haute-tension va conforter l’attracti-
vité de la commune de Mervent et de 
sa forêt qui constitue le plus grand 
massif forestier de Vendée avec ses 
5000 ha. Tous les professionnels 
du tourisme vont se réjouir de cette 
nouvelle. En effet, la région de Mer-
vent est particulièrement appréciée 
des touristes qui peuvent goûter aux 
joies d’une nature préservée. Les 
activités touristiques se développent 
particulièrement dans ce secteur de 
la Vendée : autour de la forêt, ran-
données pédestres ou équestres, 
voile, pêche, baignade ou visite des 
sites environnants.

L’hôtel restaurant Saint James, à 
Boufféré, ouvre ses portes le 5 juillet 
prochain. Implanté sur le Vendéo-
pôle Vendée Sud Loire, à proximité 
des grands axes routiers, l’hôtel res-
taurant participe au développement 
touristique et économique du secteur 
montacutain.

Création de plusieurs emplois

Une vingtaine d’emplois ont ainsi 
été créés dans le cadre de ce pro-

jet, soutenu notamment par la Com-
munauté de communes « Terres de 
Montaigu » et le Comité Départemen-
tal du Tourisme.

Au cœur d’un site verdoyant, les 
Vendéens et les touristes ne man-
queront pas de profiter des nombreux 
atouts de ce nouvel hôtel/restaurant.

Les visiteurs bénéficieront d’un ac-
cueil de qualité : l’hôtel dispose de 59 
chambres et le restaurant, ouvert 7 
jours/7 a une capacité de 180 cou-
verts.

Marcel Gauducheau, devant les piliers de l’ancienne estacade de la Tranche-sur-Mer.

Philippe de Villiers, conseiller général du canton de Montaigu, entouré des élus du canton.

VENDÉOPÔLE - Nouvel Hôtel restaurant à Boufféré
Entre tourisme et essor économique

François Bon devant le lac de Mervent où vient 
d’être enfouie la ligne 20 000 volts.
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CULTURE - Un patrimoine remarquable
Le plus grand pigeonnier de Vendée

Inscrit aux monuments historiques 
en 2008, le pigeonnier de l’Ilot des 
Tours à Nalliers, a été rénové en 
2002 par ses propriétaires actuels. 
C’est l’un des plus grands de Fran-
ce. Son ouverture au public est ré-
cente.

« En 2002, le Conseil général avait 
mis en place une aide au petit patri-
moine non protégé, c’est-à-dire non 
inscrit aux monuments historiques. 
Connaissant ce pigeonnier à haute 
valeur patrimoniale, j’ai proposé que 
le Département aide à la prise en 

charge des travaux de restauration. 
Cela a beau être une propriété pri-
vée, il s’agit du patrimoine commun 
à tous les Vendéens. On se sent tous 
concernés par ce joyau historique. 
C’est une page de l’histoire dépar-
tementale et locale qui montre toute 
la richesse historique qui existe dans 
le Sud-Vendée », indique Joël Sar-
lot, Conseiller général du canton de 
l’Hermenault et président du Comité 
Départemental du Tourisme.

Une toiture de 15 000 ardoises

Le public recherche le pittoresque, 
le beau. « Son intérêt pour l’histoire 
est marquant, il aime les vieilles pro-
priétés, » raconte Marie-Jeanne Bor-
dage, propriétaire des lieux. Pour as-
souvir leur soif de connaissances, il 
nous arrive à mon mari et moi de faire 
les guides auprès des visiteurs. » Le 
bâtiment est exceptionnel par son 
volume, sa surface, 100 m2 et 15 000 
ardoises, son architecture faite de 
pierre moellon calcaire et son côté 
historique : « Il nous faut préserver 
ce patrimoine, ajoute Marie-Jeanne 
Bordage, le public intéressé par les 
monuments historiques nous a en-

couragé à restaurer ce colombier. »

3 500 nids de pigeons

Le pigeonnier de Nalliers abrite 
3 500 nids de pigeons, 1 000 pi-
geons avaient l’habitude d’y séjour-

ner. Ils y élevaient leurs petits. Le 
rythme de reproduction des pigeons 
étant assez intensif, dans la plupart 
des cas, la femelle recommençait à 
pondre dans un nid adjacent quel-
ques temps avant que les petits ne 
s’envolent. Autre intérêt pour le co-

lombier, compte-tenu du nombre 
important de pigeons à l’intérieur, les 
propriétaires se permettaient de ra-
masser la colombine, un engrais très 
riche et parfaitement naturel qui fai-
sait le bonheur des viticulteurs. Cette 
colombine servait aussi de fertilisant 
pour les jardins et les cultures car il 
n’y avait pas d’autre engrais à l’épo-
que. « Très prisées en ce temps-là, 
les déjections des pigeons avaient 
tellement de valeur qu’elles rentraient 
dans les dots de mariage ! » souligne 
le propriétaire des lieux, André Bor-
dage. Un colombier qui sera visita-
ble lors des prochaines journées du 
patrimoine les 18 et 19 septembre.

Pour la première fois, le pigeonnier a été ouvert à l’occasion des dernières journées du patrimoine.

Joël Sarlot et André Bordage devant le colombier.

Voyage fantastique dans la Vendée 
légendaire, « Contes et légendes de 
Vendée », un recueil de trente contes 
et légendes écrits par des auteurs 
d’aujourd’hui sortira à l’occasion du 
Salon du Livre Vendéen, les 17 et 
18 juillet au « Refuge du Livre », en 
forêt de Grasla. Écrits dans le cadre 
d’un concours d’écriture organisé par 

le Refuge de Grasla, ces contes ont 
pour racines la Vendée, ses légendes, 
ses coutumes, ses personnages his-
toriques... Ils se déroulent aussi bien 
dans le bocage que dans les marais 
ou encore sur le littoral. Légendes et 
faits historiques revivent sous la plu-
me d’auteurs contemporains. « C’est 
une première et un véritable succès, 

s’est réjoui Wilfrid Montassier, pré-
sident de l’association du Refuge 
de Grasla. Nous avons reçu plus de 
200 textes envoyés de Vendée, de 
France et d’ailleurs. Certains de ceux 
sélectionnés seront lus au 2e Festival 
Contes en forêt par les élèves d’Hervé 
Quentin, conteur vendéen, le 16 juillet 
à 20h au refuge de Grasla. »

La Vendée terreau d’écrivains

« Nous avons été comblés par la 
qualité des textes, a ajouté Yves Viol-
lier, président du jury. Beaucoup de 
ceux qui n’ont pas été retenus étaient 
aussi très bons. Ce livre est l’occa-
sion de révéler de nouveaux talents et 
d’encourager ceux qui auraient envie 
d’écrire de se lancer. Il balaye une vas-
te palette de contes et légendes locaux 
tout en renouvelant cet imaginaire ven-
déen. À travers cette expérience, on 
se rend compte qu’il existe en Vendée 
un vrai terreau d’écrivains. »

Renseignements : ■  02 51 42 96 20
refugedegrasla@wanadoo.fr

Plus de 200 auteurs ont répondu à l’appel à écriture du Refuge de Grasla. 30 des meilleures histoires ont été 
sélectionnées et éditées dans un livre. Ici, le plus jeune et le plus âgé des auteurs aux côtés de Wilfrid Montassier.

LITTÉRATURE - « Contes et légendes de Vendée »,
Voyage dans une Vendée fantastique

La Fédération pour la Pêche et la 
Protection du Milieu Aquatique sou-
haite toucher de nouveaux pêcheurs 
potentiels chez le grand public et les 
touristes et faire découvrir les riches-
ses naturelles du département. Des 
animations dans diverses galeries 
commerciales du département sont 
organisées et des guides de pêche 
sont distribués dans les offices de 
tourisme. Cette plaquette reprend 
les différents courts d’eau du dépar-
tement, les poissons qu’on y retrouve 
et les réglementations de la pêche.

Pour se procurer la plaquette : ■

02 51 37 19 05

Tout le monde pêche cet été
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MUSIQUE - Remise à neuf au Poiré sur Vie
La formule 1 de l’orgue

HANDISPORT - Jeune espoir vendéen de la voile
Kevin Cantin a le vent en poupe

HISTOIRE - Les Vendéens en 1870
L’union sacrée pour la Patrie

La restauration de l’orgue de l’égli-
se du Poiré-sur-Vie vient de s’ache-
ver. Pour fêter cet événement un 
concert inaugural a eu lieu avec 
Henri-Franck Beaupérin, titulaire 
des grandes orgues de la cathédra-
le d’Angers. Plus de 600 personnes 
ont assisté au concert.

Henri-Franck Beaupérin a fait vibrer 
l’église. Durant le concert, un grand 
écran installé près de l’autel a permis 
aux spectateurs de voir la dextérité de 
jeu de l’organiste : « Les murs trem-
blaient quand il jouait, c’est un orgue 
très puissant qui a toutes les capaci-
tés d’un orchestre, tout est à portée de 
main, il n’y a pas besoin d’assistant, 
c’est formidable, » raconte Michel pré-
sent au concert. Cela faisait 30 ans 
que l’orgue n’avait pas fonctionné. 
Henri-Franck Beaupérin l’a fait jouer 
dans toute sa puissance.

Plus de 8 000 heures de travail

Plus de 15 collaborateurs spécia-
lisés dans les divers domaines de la 

facture d’orgue, dont la moitié à peine 
trentenaires, ont travaillé d’arrache-
pied pour le reconstituer.

L’orgue des frères Abbey provient 
du collège Saint-Nicolas d’Issy-les-
Moulineaux. Acquis par la paroisse en 
1981, cet orgue a été le 1er orgue clas-
sé monument historique en Vendée.

Kevin Cantin, jeune sportif d’Olon-
ne-sur-Mer, fait partie des meilleurs 
espoirs vendéens de la voile. Il a 
intégré cette année les listes « es-
poir national » de haut niveau et il se 
prépare actuellement aux Jeux Pa-
ralympiques de Londres, en 2012.

« La Vendée, terre de sportifs, est 
toujours fière d’encourager les jeu-
nes champions, notamment ceux 
qui pratiquent le handisport, explique 
Marietta Trichet, conseiller général 
du canton de Saint-Gilles-Croix-de-
Vie. Kevin fait partie des quelque 
480 sportifs vendéens prometteurs 
soutenus par le Conseil général ».

Graine de champion

Kevin Cantin pratique la voile de-
puis l’âge de onze ans, en intégrant 
le club nautique de Brétignolles-sur-
Mer. À douze ans, il multiplie déjà 
les compétitions et se hisse rapide-
ment au niveau national de handis-
port.

Aujourd’hui, son diplôme de mo-
niteur de voile en poche, Kevin a 
gardé le goût de la compétition. Il a 
dans sa ligne de mire le Champion-
nat du Monde de Voile, en juillet pro-
chain et le Championnat de France 
Ballaruc, un mois plus tard. Affaire 
à suivre.

Descendants des chefs vendéens, 
Athanase Charette ou Henri de Ca-
thelineau n’ont pas hésité, en 1870, 
à se battre aux côtés des troupes 
républicaines pour défendre la Patrie 
agressée par la Prusse. Cette union 
sacrée prélude de celle de la Grande 
guerre quelques années après.

Dans son dernier livre « Les Ven-
déens dans la Guerre de 1870 », 
Gilles Bresson, auteur d’ouvrages 
historiques, s’appuie sur des archi-
ves familiales pour revenir sur cette 
période méconnue de notre histoire.

L’auteur a découvert dans les ar-
chives de sa famille des carnets et 
notes de voyage d’Auguste Guiyon-
net et d’Abel-Isaac Potet mobilisés 
pendant la guerre de 1870 et faits 
prisonniers en Prusse orientale. Ils 
lui permettent ainsi de témoigner du 
sacrifice de ces nombreux Vendéens 
qui ont défendu la France dans ce 
conflit. Quotidiennement, ils ont noté 
leur incroyable épopée terrestre 
de plus de 2 000 km, des champs 
de bataille de l’Est de la France 

jusqu’à leur prison, à Kœnigsberg, 
aujourd’hui en Russie.

« Les Vendéens dans la guerre de  ■

1870 » : Gilles Bresson
Éditions d’Orbestier / 22 €

Henri-Franck Beaupérin a révélé toute la puissance 
de l’instrument, restauré après 30 ans d’inactivité.

Kevin Cantin, entouré notamment de Marietta 
Trichet, conseiller général du canton et de Yannick 
Moreau, maire d’Olonne-sur-Mer.
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Vie construite sur le modèle fami-
lial, accueil en fratries et maison-
nées, la maison Charles de Fou-
cauld, unique en Vendée, offre aux 
jeunes qu’elle accueille un cadre 
de vie exemplaire.

Ils sont âgés de 6 à 21 ans, en 
difficulté sociale et familiale, la mai-
son Charles de Foucauld à Chal-
lans les accueille dans l’une de ses 
maisonnées. Depuis le début de 
l’année, une vingtaine de jeunes y 
vivent. « Face à des cas de plus en 
plus complexes faits de souffrance 
et de désarroi, la réponse que nous 
devons apporter aux jeunes est de 
plus en plus exigeante. Nous devons 
multiplier ce type d’accueil », a dé-
claré Philippe de Villiers, président 
du Conseil général.

Mise en place par le Conseil géné-
ral et gérée par la Fondation d’Auteuil, 
la maison Charles de Foucauld est 
unique en Vendée. Accueillis par 
fratries, elle offre aux jeunes une vie 
quotidienne modelée sur celle d’une 
famille lambda. Des maîtres et maî-
tresses de maison, des éducateurs 

spécialisés entourent de manière 
individuelle chaque jeune. « Orienta-
tion scolaire et professionnelle, épa-
nouissement des talents, les besoins 
des enfants et nos objectifs sont 
nombreux, précise Emmanuel Pica-
vet, directeur de la maison.

Un retour en famille

Un appartement à disposition des 

familles permet aux parents de revoir 
leurs enfants dans un milieu neutre. 
Tout est fait pour aller vers un retour 
partiel ou total dans les familles. « Un 
réseau de bénévoles participe aussi à 
leur insertion sociale. Ils donnent des 
cours de soutien, raccommodent les 
vêtements. Certains accueillent des 
jeunes les week-ends et lors des va-
cances scolaires...», ajoute Caroline, 
maîtresse de maison.

Au quotidien

SANTÉ - Coopération franco-chinoise autour de la santé mentale
Le système vendéen proposé en modèle
Venue étudier le système des ser-
vices de soins psychiatriques fran-
çais, une délégation de médecins 
chinois s’est rendue au Centre 
Hospitalier Georges Mazurelle de 
la Roche-sur-Yon.

Avec 80 % de ses patients sui-
vis en dehors d’une hospitalisation 
complète, le centre hospitalier Geor-
ges Mazurelle fait figure de modèle 
en France pour la prise en charge de 
ses malades. C’est pourquoi, dans 
le cadre de la coopération nationa-
le avec la Chine, le Ministère de la 
Santé y a envoyé une délégation de 
médecins psychiatres chinois venue 
étudier la façon dont la France prend 
en charge les personnes atteintes de 
maladies psychiatriques.

Étude du système des soins en 
milieu rural

« La commission franco-chinoise 
s’est fixé quatre orientations de travail 
dont l’une autour de l’organisation 
territoriale des soins dans les zones 
rurales appelées SROS. Un outil qui 
sera très utile pour la réforme du sys-
tème de santé en Chine. C’est dans 
ce but que les expériences du centre 
hospitalier Georges Mazurelle de la 
Roche-sur-Yon ont été étudiées lors 

du séminaire du mois de juin », ex-
plique le docteur Hui-Quan Cong, du 
Ministère de la Santé.

« Nous les avons emmenés dans 
notre antenne des Herbiers, précise 
Véronique Besse, présidente du 
conseil d’administration du centre 
hospitalier. Cela leur a permis de 
voir de quelle manière nous décen-
tralisons les soins. Aujourd’hui avec 
notre système de secteurs, chaque 
Vendéen, où qu’il habite, est à proxi-

mité d’un centre de soins psychiatri-
ques ».

Des services extra-hospitaliers

En plus de ce découpage géogra-
phique en différents secteurs, l’hôpi-
tal offre toute une gamme de soins 
extra-hospitaliers, appartements 
thérapeutiques, centres d’accueil 
thérapeutiques à temps partiel, ou 
encore accueil familial thérapeutique 

pour les enfants. Services multiples 
qui ont particulièrement intéressé les 
médecins chinois.

Leur attention s’est aussi portée 
sur le travail des professionnels de la 
psychiatrie réalisé pour apporter une 
aide à tous ceux qui sont confrontés 
à des patients en psychiatrie. « Nous 
proposons, par exemple, des forma-
tions à l’attention des pharmaciens, 
du personnel des maisons d’arrêt, 
des urgentistes... Il est important que 
ces personnes sachent comment 
s’y prendre et sachent à qui s’adres-
ser », précise Corinne Williams-Sos-
ler directeur général du centre hos-
pitalier.

La place des patients

Enfin, troisième point qui a retenu 
l’attention des médecins chinois : la 
place des patients. « Nous sommes 
le premier centre hospitalier psychia-
trique à avoir signé une charte de 
l’usager en santé mentale. À travers 
cette charte nous remettons en avant 
les droits des patients. Nous leur 
donnons la parole, nous les impli-
quons dans un contrat de soins dans 
lequel ils ont leur mot à dire. Nous 
les considérons comme des person-
nes à part entière », ajoute Corinne 
Williams-Sossler.

Une quarantaine de médecins chinois est venue étudier le système des soins psychiatriques vendéens.

Philippe de Villiers, président du Conseil général, Louis Ducept, conseiller général de Challans découvrent 
la maison Charles de Foucauld.

Frédéric, résident en accueil de 
jour, au Val Fleury de Coëx, a reçu 
dernièrement une machine à lire. 
C’était une première au foyer de 
Coëx.

Conçu pour venir en aide aux per-
sonnes mal-voyantes, cet outil fonc-
tionne comme un scanner, mais un 
scanner qui verbalise le texte.

Frédéric rêvait d’avoir cette ma-
chine à lire depuis des années. 
Grâce à la Maison Départemen-
tale des Personnes Handicapées 
(MDPH) et à l’association Kiwanis 
de Saint-Gilles-Croix-de-Vie, c’est 
désormais chose faite.

La machine à lire permet à 
Frédéric de gagner en autonomie

« Cette machine à lire a changé 
le quotidien de Frédéric du tout au 
tout, explique Françoise, la maman 
de Frédéric. Désormais, il est auto-
nome pour lire son courrier sans 
que je le lui ouvre. Il s’intéresse à 
la cuisine et il peut consulter des 
recettes ».

Frédéric peut lire des articles de 
presse, des livres ou d’autres docu-
ments et ce, quand il le souhaite. La 
machine fonctionne un peu comme 
un ordinateur.

Une fois scanné, le document 
peut être classé afin d’être lu un 
peu plus tard.

Afin de garantir la sécurité des 
seniors, le Conseil général, et 
l’Automobile Club de l’Ouest, ont 
organisé dernièrement une soirée 
d’information et de remise à niveau 
sur la sécurité routière. Lors de 
cette soirée, les 150 participants 
ont évalué leurs connaissances en 
effectuant des exercices du code 
de la route.

Le succès de cette manifestation 
rappelle les efforts faits en Vendée 
en matière de sécurité routière, du 
côté des scolaires notamment.

Chaque jour, en Vendée, 35 000 
élèves prennent le car pour aller à 
l’école. À ce titre, diverses rencon-
tres leur rappellent les bons réflexes 
à acquérir sur la route, et dans les 
transports scolaires : des exercices 
d’évacuation, la remise d’un bras-
sard réfléchissant remis en début 
d’année font notamment partie des 
mesures entreprises par le Conseil 
général.

En 2008, 12 % des tués condui-
saient sous l’emprise de l’alcool 
et des stupéfiants en Vendée. Ces 
chiffres alarmants démontrent que 
l’usage du cannabis est un fléau qui 
augmente. Le Centre de prévention 
et de lutte contre la toxicomanie du 
Conseil général et le service anima-
tion jeunesse ont souhaité renforcer 
leurs actions de prévention dans les 
collèges. Ici, à travers une enquête 
policière fictive.

« L’enquête menée aujourd’hui 
nous permet de voir comment une 
assistante sociale, un expert en acci-
dentologie et les policiers travaillent, 
les démarches qu’ils établissent, 
nous avons aussi beaucoup appris 
sur les différentes peines encourues 
par les consommateurs de drogue », 
raconte Samuel, élève de 3e.

Enthousiasme unanime et véritable 
réussite de ce concept qui permet 

aux jeunes de prendre conscience 
de l’impact de la prise de drogue 
en tant que conducteur de deux-
roues ou automobile : cela peut aller 
jusqu’à détruire des vies.

Contact : ■  02 51 44 66 64

Frédéric a reçu sa machine de lecture, au Val 
Fleury, entouré d’amis et de Marietta Trichet, 
conseiller général du canton.

En Vendée, 35 000 scolaires utilisent chaque jour 
les transports scolaires. Intervenants et élèves ont joué le jeu de l’enquête

PERSONNES HANDICAPÉES - Val Fleury à Coëx
Une machine à lire qui parle

JEUNESSE - Maison Charles de Foucauld
Un lieu d’épanouissement et de reconstruction

PRÉVENTION - Sécurité routière départementale
Acquérir de bons réflexes DROGUE - La prévention au collège

Enquêteurs d’un jour
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Ce sont 33 collèges sur les 61 que 
compte le département qui ont parti-
cipé à différents projets à travers qua-
tre commissions, solidarité, culture, 
environnement et sport. Ce 9 juin 
2010 marque la fin de la deuxième 
année de travail des jeunes et la fin 
de leur mandat de Conseiller général 
junior.

Travailler à l’élaboration puis à la 
mise en place de projets en tenant 
compte de toutes les contraintes 
matérielles, administratives et logis-
tiques est très formateur pour eux. 
Autant de projets qui rendent les jeu-
nes acteurs de leur environnement.

« Représenter mon collège et 
l’ensemble des Conseillers géné-
raux juniors m’a permis de prendre 
confiance en moi, de comprendre 
que je peux faire changer les choses, 
de faire des rencontres inoubliables. 
Cette expérience restera pour moi 
quelque chose d’exceptionnel, dé-
clare Pauline, élève de 3e et prési-
dente du Cgj 2008-2010.

L’antenne de l’Établissement 
Français du Sang, basé en Vendée, 
à La Roche-sur-Yon recueille cha-
que semaine, grâce aux donneurs 
vendéens, des centaines de poches 
de sang.

En été aussi, les Vendéens sont 
attendus en grand nombre pour ef-
fectuer ce geste qui ne prend que 
quelques minutes mais qui peut 
sauver des vies. Après analyses, ces 
précieuses poches de sang seront 
distribuées suivant les besoins dans 
les différents centres hospitaliers 
français.

Renseignements : ■  EFS (Établisse-
ment Français du Sang) « Les Oudai-
ries », à La Roche-sur-Yon, 02 51 44 62 
34. Pour connaître les dates des prochai-
nes collectes vendéennes, cliquer sur : 
www.dondusang.net

Bilan très positif pour
les Conseillers généraux juniors

Don du sang :
les collectes se poursuivent
tout l’été
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Dossier

La filière sel en Vendée

L’or blanc vendéen

Le sel marin fait depuis des siècles la fierté 
de l’Ile de Noirmoutier et d’une partie du littoral 
vendéen. Garants d’une tradition, les sauniers 
produisent un produit noble, qualifié d’or blanc, 
et récolté, en Vendée, à la main.

Les premiers sauniers, jadis, sont agriculteurs. 
Ils commencent à exploiter le sel, un produit qui 
devient vite une valeur d’échange. Sa première 
fonction reste la conservation des aliments.

Histoire des sauniers de Vendée

Au fil des siècles, les sauniers vendéens, 
face à la concurrence des salines méditerra-
néennes, décident de s’unir, pour sauver leur 
profession, et pour assurer la notoriété de leur 
sel. Aujourd’hui encore, à Noirmoutier, une cen-
taine de sauniers, regroupés en coopérative, 
cultivent les 3 000 œillets des marais salants de 
l’Ile.

Sur le littoral vendéen, d’autres sauniers, dont 
une dizaine à Beauvoir-sur-Mer, quatre à l’Ile 
d’Olonne, sans oublier les sauniers des Sables-
d’Olonne ou de Talmont-Saint-Hilaire, perpé-
tuent le geste ancestral des « chercheurs d’or 
blanc », s’installent à leur compte et font de la 
vente directe.

Dans les deux cas, les sauniers, à Noirmou-
tier et tout au long du littoral, ont en commun 
la volonté de sauvegarder leur savoir-faire mais 

aussi l’envie de faire vivre leur filière qui parti-
cipe au développement économique de la Ven-
dée : « Les sauniers de la baie de Bourgneuf 
participent au dynamisme économique de notre 
canton, assure Michel Dupont, conseiller géné-
ral de Beauvoir-sur-Mer. Mais ils sont aussi un 
patrimoine vivant de l’histoire du marais breton 
vendéen ».

Le sel participe au développement 
touristique

Les Vendéens et les touristes ne s’y trompent 
pas. Ils sont de plus en plus nombreux à aller à 
la rencontre des sauniers.

Ceux-ci ouvrent volontiers les portes de leurs 
cabanes à sel et font visiter les marais salants 
tout en expliquant l’histoire du sel. Leur métier a 
la particularité de conjuguer la vie en entreprise, 
la valorisation du patrimoine et le développe-
ment touristique.

D’autant plus en Vendée où naît un sel uni-
que. La terre argileuse permet de construire 
des œillets étanches nécessaires à l’évapora-
tion. Le temps ensoleillé et les douces brises 
estivales sont des conditions idéales pour une 
récolte régulière. Et surtout, les sauniers ven-
déens sont parmi les rares, en France, à récol-
ter le sel, à la main.

Les sauniers vendéens produisent un sel unique, récolté 
à la main depuis des siècles. Véritable patrimoine vivant 
de l’histoire des marais de Vendée, l’exploitation du sel 
remonte à l’an 700. Aujourd’hui, ils sont un peu plus 
d’une centaine à cultiver cet or blanc, dans le respect 
de la tradition. Au cœur des marais salants, de l’Ile de 
Noirmoutier au sud du département, en passant par la 
baie de Bourgneuf, les sauniers vendéens, soutenus par 
le Département, perpétuent leur savoir-faire, transmis en 
Vendée de génération en génération.

Jacques Oudin et Michel Dupont, conseillers généraux et Philippe Naud, président de la coopérative des producteurs de sel de Noirmoutier 
et Louis Boutolleau, saunier.

La fleur rose de sel
L’eau des bassins, ou œillets, des marais 
salants a parfois une jolie teinte rosâtre. 
Elle est due à la présence de la « dunaliella 
salina », un phytoplancton qui se dévelop-
pe dans une eau fortement concentrée en 
sel. Ce phytoplancton, riche en bêta-caro-
tène, colore l’eau et par la même occasion 
le sel, notamment la fleur de sel, première 
à être extraite par le saunier. Il est possible 
de récolter une fleur de sel teintée de rose. 
Pour la petite histoire, le flamant rose doit 
la teinte de son plumage à un crustacé lui 
aussi riche en carotène, et dont il raffole.

Séduit par le métier de saunier, Samuel 
Poupin, âgé de vingt-huit, s’est installé à 
l’Ile d’Olonne, il y a trois ans. Rencontre 
avec un chercheur d’or.

« C’est un métier à part, explique Samuel 
Poupin, saunier à l’Ile d’Olonne. Nous ne som-
mes pas artisans mais agriculteurs car nous 
récoltons un produit noble, le sel. Notre pro-
fession est une niche. J’ai été séduit par ce 
métier qui concilie entreprise, respect de l’en-
vironnement et restauration d’un patrimoine. 
Le marais salant que j’exploite était à l’aban-
don depuis cinquante ans ! »

Diplôme en poche, le jeune homme béné-
ficie des aides à l’installation, dont celle du 
Département, et se lance comme saunier in-
dépendant.

Le savoir-faire des sauniers vendéens

Soucieux de perpétuer le savoir-faire ven-
déen, Samuel Poupin et son associé exploi-
tent le sel en suivant une méthode ancestrale, 
transmise de génération en génération. Ils 
récoltent à la main pour faire naître un sel de 
qualité et pour mettre en valeur le marais sa-
lant, joyau du patrimoine vendéen.

« La sauvegarde et la réhabilitation des ma-
rais attirent les promeneurs et les touristes, 
souligne Gérard Faugeron, conseiller géné-
ral du canton des Sables d’Olonne. Les Ven-
déens et les touristes apprécient de pouvoir 
s’approvisionner en sel au cœur des marais, 
mais ils viennent aussi pour visiter l’exploita-
tion, profiter des explications des sauniers 
ou pour acheter du sel tout en profitant de la 
beauté des paysages. ».

Les visiteurs apprécient d’autant plus cette 
halte que le sel et les autres produits, comme 
le caramel à la fleur de sel, la salicorne ou en-
core le sel aromatisé, sont transformés sur 
place. Tout est issu du local. Les herbes 
et les épices utilisées, par exemple, 
proviennent quasiment toutes de 
producteurs locaux. Les paniers 
en osier sont quant à eux fabri-
qués, à la main, par un retraité 
des environs.

« Nous sommes aujourd’hui 
quatre sauniers à l’Ile d’Olon-
ne, perpétuant la tradition, 
explique Samuel Pou-
pin, tout en désignant les 
autres cabanes à sel visi-
bles à quelques mètres de 

la sienne. Nous nous connaissons très bien. 
Benoît est mon associé, Yoann a suivi la même 
formation que moi et André, quatre-vingt-six 
ans, saunier depuis l’âge de treize ans, nous a 
transmis à tous la passion et le savoir-faire. »

Samuel a effectué ses « jobs » d’été, il y 
a quelques années, chez André, son actuel 
voisin saunier. Il lui a enseigné le métier de 
saunier qui fait de la Vendée, l’une des seules 
régions de France où le sel est encore récolté 
à la main.

Chercheur d’or blanc à l’Ile d’Olonne

Gérard Faugeron, conseiller général du canton des Sables d’Olonne et André Raffin, saunier depuis l’âge de treize ans.
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Philippe de Villiers, Président du Conseil Général

Point de Vue

L’alchimie de la récolte du sel

À la découverte du sel
Le sel est un produit aux multiples 
vertus. Exhausteur de goût, riche 
en oligo-éléments, le sel vendéen, 
récolté à la main, apporte aux plats 
une saveur unique. De la fleur de sel 
au sel fin, en passant par le gros sel, 
il y en a pour toutes les assiettes.

• La fleur de sel : c’est le pre-
mier sel à apparaître à la surface des 
marais salants, en formant comme une 
plaque de givre. Constituée de cristaux 
fins, longuement séchée par le soleil, 
la fleur de sel, blanche, rare et savou-
reuse, n’a de cesse de titiller, depuis 
des siècles, les papilles de tous les 
gourmets.

• Le gros sel : constitué de cris-
taux plus épais que ceux de la fleur de 
sel, le gros sel naît de l’évaporation de 
l’eau de mer, par l’action du soleil et du 
vent. Récolté à la main sur les fonds 
argileux des marais salants, le gros sel 

vendéen, dont la teinte varie du blanc 
au gris, met son soupçon d’amertume 
au service des mets les plus exquis.

• Le sel fin : il est obtenu par 
transformation du gros sel. En Vendée, 
les sauniers le font sécher avant de le 
broyer pour lui donner cette texture fine, 
poudreuse, idéale pour saupoudrer les 
légumes, les poissons et tant d’autres 
bons petits plats.

• La salicorne : cette plante co-
mestible a la particularité de se déve-
lopper sur des terrains riches en sel. 
Sortie de terre à la fin de l’automne, 
elle végète tout l’hiver aux abords des 
marais salants, attendant les premiers 
rayons de soleil. Arrivée à maturité, elle 
mesure entre 6 et 8 centimètres. Ré-
coltée au printemps par les sauniers, la 
jeune salicorne, croquante et salée, se 
consomme crue, pour agrémenter une 
salade etc.
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En quoi la production de sel 
est-elle importante pour la 
Vendée ?
La production du sel est une acti-
vité ancestrale qui existe en Ven-
dée depuis le VIIe siècle sur l’Ile 
de Noirmoutier et la côte ven-
déenne. C’est une activité éco-
nomique importante aujourd’hui 
pour le littoral. On compte en 
Vendée près de 120 sauniers qui 
produisent près de 2 000 tonnes 
de sel qui sont commercialisées 
dans toute la France. Cette pro-
duction génère aussi une activité 
touristique et contribue à l’entre-
tien des marais qui constituent 
une richesse écologique unique. 
Elle véhicule enfin une image va-
lorisante liée à la beauté de nos 
paysages littoraux.

Pourquoi le Conseil Général 
est-il intervenu pour le rachat de 
la société de commercialisation 
pour le sel de Noirmoutier ?
Le Conseil Général a souhaité 
soutenir la filière saline en Vendée 
en permettant aux producteurs, 
dont la plupart sont regroupés 
dans la coopérative de Noirmou-
tier, de racheter la société de 
commercialisation : Aquasel. Il est 
en effet important que les centres 
de décisions restent en Vendée, 
c’est une garantie pour l’emploi 
mais aussi pour l’écoulement de 
la production vendéenne.

Dans quelle logique se situe 
cette démarche ?
Le Conseil Général veut faire de la 
Vendée une référence en matière 
d’alimentation saine et de qualité 
des produits du terroir. Notre aide 
à la filière saline entre tout à fait 
dans cette démarche. En 2011, 
nous créerons l’institut Vendée 
Bio Terroir. Avec la création de 
cet institut, la Vendée sera le pre-
mier département à se donner les 
moyens d’offrir aux consomma-
teurs des produits alimentaires, 
sur la base d’une triple exigence 
en matière de qualité, de santé et 
d’environnement.

« La Vendée, 
une référence en 
matière de qualité 
des produits
du terroir »

La Vendée soutient la filière sel

Afin de préserver ce produit noble, le Conseil 
général multiplie les aides à l’installation des jeu-
nes sauniers et accompagne, particulièrement 
aujourd’hui, la coopérative des producteurs de 
sel de Noirmoutier : « Nous sommes toujours en-
tendus par le Conseil général quand on en a be-
soin, note Philippe Naud, président de la coopé-
rative des producteurs de sel de Noirmoutier. Ce 
soutien est d’autant plus important cette année 
où nous voulons devenir propriétaires de notre 
avenir. La société Aquasel, propriété d’Eurial, qui 
valorisait et commercialisait notre sel jusqu’à cet-
te année, est en vente. Face à notre volonté de 
racheter la société, afin de maîtriser l’ensemble 
de la filière sel de l’île, le Département a toujours 
répondu présent, et ce, depuis le début. »

Aquasel emploie une vingtaine de personnes 
et commercialise près de 2 000 tonnes de gros 
sel, de sel fin et de fleur de sel par an. Le groupe 
Eurial, souhaitant recentrer son activité sur son 
métier d’origine à savoir la collecte et la transfor-
mation du lait, a mis en vente Aquasel.

Les coopérateurs de l’Ile de Noirmoutier ont 
souhaité se porter acquéreurs de cette entre-
prise pour maîtriser l’ensemble de la filière, de la 
production à la commercialisation et envisager 
un avenir serein pour les exploitations familia-
les des producteurs : « L’avenir de la filière sel 

de Noirmoutier est en jeu, note Jacques Oudin, 
conseiller général du canton de l’île de Noirmou-
tier. Notre objectif est audacieux : cela ne se fera 
pas du jour au lendemain mais, forts de ce sa-

voir-faire transmis depuis des générations, nous 
voulons augmenter la production de chaque 
exploitant et atteindre le chiffre de 6 000 œillets, 
d’ici dix à quinze ans. »

La récolte du sel répond à une savante alchimie 
entre le soleil, le vent, la terre argileuse et, bien en-
tendu, l’eau.

La main de l’homme gère ingénieusement cette 
alchimie des éléments en aidant l’eau de mer 
à s’engouffrer dans les marais salants. Elle 
s’évapore progressivement en sillonnant 
dans les bassins, par un savant système de 
conduits. En circulant de bassin en bassin, 
chauffée par les rayons du soleil, elle de-
vient de plus en plus salée.

Au bout de plusieurs jours, elle arrive 
dans le dernier bassin, l’œillet où s’opère 
la cristallisation. Grâce au vent et à un 
temps particulièrement chaud et sec, la 
première récolte, celle de la fleur de sel, 
commence.

Une fois cette précieuse pellicule de fins 
cristaux ôtée, le saunier passe à la récolte 
du gros sel, à l’aide d’un long rateau en 
bois.

Il lui reste ensuite à faire sécher et à stocker 
ses tonnes de sel. En fin de récolte, le marais 
est inondé afin d’être protégé des intempéries. Il 
est ensuite asséché et nettoyé avant que ne com-
mence une nouvelle récolte d’or blanc.
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Le sel de Vendée
en quelques chiffres

• 1 300 ans de récolte de sel : les premières exploitations de sel datent 
de l’an 700
• Près de 150 sauniers travaillent actuellement en Vendée
• Le sel vendéen est composé de chlorure de sodium (au moins 94 %) 
et est très riche en oligo-éléments
• En s’évaporant dans les marais, grâce à une savoureuse alchimie, l’eau 
de mer passe d’une salinité de 30 à 270 grammes par litre.

À Noirmoutier :
• 3 500 œillets, ou bassins d’un marais salant, sont exploités sur l’île 
de Noirmoutier par un peu plus de 100 producteurs
• Près de 3 000 tonnes de sel sont produites en moyenne chaque 
année
• 5 kg de fleur de sel, par œillet, sont récoltés, en moyenne, chaque 
jour, par beau temps
• 80 à 100 kg de gros sel, par œillet, sont récoltés, en moyenne, tous les 
deux jours, par beau temps

Cuisiner à la fleur de sel de Vendée
Dos de cabillaud à la fleur de sel et aux petits légumes
Préparation : 15 minutes / Cuisson : 30 minutes / Pour six personnes

Préchauffer le four à 200 °C. Laver et préparer une petite botte de carottes, 3 courgettes, 5 oignons,
1 gousse d’ail. Couper un pied de brocoli en fleurettes.
Déposer 6 dos de cabillaud de 200 g chacun dans un plat à gratin. Sur chaque poisson, déposer 1/2 
cuillère à café de fleur de sel, 1/2 cuillère à café d’herbes de Provence et une pincée de poivre moulu.

Cuire 15 minutes dans le four à 200 °C.
Pendant ce temps, éplucher l’ail et l’écraser. Dans une poê-
le, faire chauffer l’huile d’olive (environ 10 cuillères à soupe). 
Ajouter l’ail. Jeter les légumes et laisser cuire à feu moyen 
pendant 15 minutes en remuant régulièrement.
En fin de cuisson, saupoudrer les légumes d’une cuillère à 
soupe de sésame, de deux cuillères à café de fleur de sel et 
d’une cuillère à café de poivre.
Déposer un lit de légumes dans chacune des assiettes et pla-
cer un dos de cabillaud rôti sur le dessus.
Cette recette, proposée par Aquasel, est tirée du livre « Cuisiner au sel marin de 
l’Île de Noirmoutier » (Éditions Gisserot)
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Treize jours, 17 heures et 25 secon-
des. Yves le Blevec et son équipage 
a marqué de son sceau le premier 
record de la Vendée-Saint-Péters-
bourg. Rendez-vous le 17 mai 2014 
pour la revanche.

« Cette première édition est allée 
bien au-delà de nos espérances, 
s’est félicité Philippe de Villiers, pré-
sident du Conseil général. C’est un 
succès populaire. Les Vendéens 

sont formidables. Ils ont porté cette 
nouvelle course. Elle a fait rêver des 
milliers de spectateurs. Ils étaient 
sur les quais lors du départ et des 
arrivées. Ils ont suivi la course pen-
dant tout son déroulement : 300 000 
connexions ont été enregistrées sur 
le site internet.

Succès sportif aussi, il suffit d’écou-
ter les skippers tous plus satisfaits les 
uns que les autres de cette première 

édition et de son parcours inédit et 
passionnant. Des navigateurs qui 
nous ont fait vivre des moments de 
suspense et d’émotion. Des naviga-
teurs prêts à repartir pour la deuxiè-
me édition. »

Un parcours magnifique et 
passionnant

Neuf équipages sont partis le 
16 mai de Saint-Gilles-Croix-de-Vie. 
Seulement sept sont rentrés après 
avoir fait escale à Saint-Pétersbourg. 
Un parcours vers l’hémisphère nord 
inhabituel, qui a passionné les équi-
pages. « Nous connaissions peu ces 
contrées. Nous avons découvert des 
paysages variés et magnifiques. Tout 
le littoral du Danemark est une longue 
plage de 400 km bordée d’une mer 
d’un bleu splendide. Comme quoi, 
il n’y a pas qu’aux Antilles que nous 

pouvons trouver ce genre de paysa-
ges », rappelle Loïc Féquet, Crêpes 
Whaou ! 2. « Tous les jours les pay-
sages changeaient. C’était magnifi-
que. Nous voyions la lune d’un côté 
et le soleil de l’autre qui ne se cou-
chait pas ou très peu. Au-delà de ces 
paysages grandioses, nous avons 
participé à une course passionnante. 
Où chaque instant comptait. Cha-
que erreur stratégique pouvait nous 
faire prendre du retard. À l’arrivée de 
Saint-Pétersbourg, la première place 
s’est jouée à 75 secondes. Nous re-
viendrons avec plaisir », ajoute Yves 
Le Blevec.

Un nouveau marché économique

« Cette course à ouvert une route 
extraordinaire vers la Russie. Elle fait 
de ce pays un de nos voisins » a 
ajouté Philippe de Villiers. Elle a of-

fert à une quarantaine d’entreprises 
vendéennes l’occasion de se rendre 
en délégation dans ce pays et d’y 
rencontrer des acteurs économi-
ques locaux. « C’est un vrai cadeau 
pour la ville de Saint-Gilles-Croix-de-
Vie, ajoute Patrick Nayle, maire de 
Saint-Gilles-Croix-de-Vie. Pour une 
première, c’est vraiment une réus-
site. J’espère qu’elle permettra de 
donner corps à des projets culturels 
que nous avons avec ce pays. »

« Saint-Gilles est le berceau du 
nautisme, ajoute Marietta Trichet, 
conseiller général de Saint-Gilles. La 
Vendée Saint-Pétersbourg va nous 
servir de levier pour nous positionner. 
Pour mettre en avant notre place de 
ville portuaire, notre savoir-faire et nos 
compétences en matière de nautis-
me. Le succès de cette course, pour 
laquelle nous nous sommes battus, 
est le résultat d’un travail colossal ».

8

Yves Le Blevec, 
vainqueur sur 
Actual

« Cette course 
est passion-
nante. D’une 
intensité totale. 
Un parcours ex-
tra. Ce qui nous 
a surpris c’est le 
public. Aussi bien au départ qu’à 
l’arrivée. Il y avait des gens partout. 
Alors que je suis Breton, je recon-
nais que les Vendéens sont formi-
dables. J’espère bien les retrouver 
dans quatre ans pour la deuxième 
édition. »

Lalou Rocayrol, 4e

Région
Aquitaine
Port Médoc

« Tout le long 
de la course 
nous nous som-
mes battus. C’est 
vraiment une su-
perbe course. Un 
grand moment 
de bonheur. La 
finale a été géniale. Et à notre arrivée 
à 8h30 du matin, il y avait quelques 
personnes sur les pontons pour nous 
accueillir. Je suis super heureux de 
l’avoir fait. »

Franck-Yves Escoffier - 2e

« Crêpes Whaou ! 3 »
« Cette course est un succès. Il y a 

eu de belles bagarres. 75 secondes 
d’écart entre Actual et nous à l’arri-
vée de Saint-Pétersbourg. Les écarts 
ont été si faibles que nous avons dû 
attaquer tout le temps. Cette course 
est une excellente 
opportunité pour 
faire vivre la clas-
se des 50 pieds 
open. Merci à 
la Vendée qui a 
eu l’intelligence 
de la mettre en 
place. »

Erwan Le Roux, 5e

Fénétré A-Cardinal
« Mission accomplie, nous avons 

ramené le bateau, et à une bonne 
place. C’est le résultat de quatre mois 
de chantier terminés deux jours avant 
la course. Sur le parcours il y a un 
tel trafic, de tels cailloux qu’il 
faut être vigilant à 
chaque instant. 
Au passage du 
Pas de Calais, 
nous avons dû 
virer de bord 27 
fois, presque 
tous les quarts 
d’heure. »

Loïc Féquet, 3e

« Crêpes Whaou ! 2 »
« La course a 

été très intense. 
Tous les jours 
nous devions 
donner beaucoup 
de petits coups. 
Nous ne pouvions 
nous permettre de 
nous poser. D’une 
part pour garder 
notre place et d’autre part pour gé-
rer le trafic maritime très dense. Par 
moment nous avons compté une 
cinquantaine de cargos positionnés 
autour de notre bateau. »

Succès sportif et populaire, la première édition de la course 
Vendée-Saint-Pétersbourg est allée bien au-delà des espérances 
de ses organisateurs. Plusieurs milliers de spectateurs sont 
venus acclamer les skippers le jour du départ et lors des 
arrivées. Enthousiasmés par le soutien du public et par la qualité 
sportive du parcours, les navigateurs ont réalisé une course riche 
en suspense et en péripéties.
Tous, public et skippers attendent avec impatience la seconde 
édition. La date est d’ores et déjà fixée : le 17 mai 2014 à 16h.

VOILE - La Vendée Saint-Pétersbourg
Prochain rendez-vous le 17 mai 2014 à 16h

Union pour la Majorité Départementale

Proximité et innovation pour les collèges
Après une large concertation avec les associations de parents d’élèves et à l’issue d’une étude prospective qui a pris en compte l’augmentation et le rajeunissement de la population vendéenne ainsi 
que le souhait des familles de bénéfi cier d’innovations pédagogiques, le Conseil Général vient de décider, avec l’Inspecteur d’Académie, de lancer un nouveau plan pour les collèges publics qui se 
traduira par l’agrandissement de trois collèges, à Saint Jean de Monts, Aizenay et Belleville sur Vie et la création de quatre nouveaux établissements, aux Essarts en 2013, à La Mothe Achard en 2014, 
à Montaigu en 2015 et à Talmont Saint Hilaire en 2016.
Ces créations se feront selon deux principes : un principe de proximité, pour que les nouveaux collèges soient au cœur des secteurs en forte croissance démographique et un principe d’innovation 
pédagogique, puisque chacun des collèges aura une dominante pédagogique propre et bénéfi ciera pour sa mise en place d’un Inspecteur Pédagogique Régional (I.P.R.), mis à disposition par le 
Recteur de l’Académie de Nantes. L’Inspecteur d’Académie a proposé les dominantes pédagogiques suivantes : aux Essarts, le sport, à La Mothe Achard, les sciences, à Montaigu, les humanités et 
à Talmont Saint Hilaire, la mer et l’environnement. Les dominantes pédagogiques se traduiront pour les élèves par le fait, qu’en plus des enseignements habituels au programme, ceux qui le veulent 
pourront bénéfi cier d’options spécifi ques dans chacune de ces dominantes.
Nous avons d’ores et déjà commencé à travailler avec l’Inspecteur d’Académie afi n de défi nir précisément le contenu des formations et des locaux nécessaires.
Ce nouveau plan traduira un effort budgétaire exceptionnel du Département car ce sont près de 65 M€ qui seront nécessaires pour le mener à bien, dans un calendrier resserré qu’il sera possible de 
tenir dans la mesure où les terrains ont déjà été réservés par les communes.

Le Groupe des élus socialistes et républicains

De nouveaux collèges vendéens.
Face à la progression des effectifs scolarisés dans les collèges publics, le Conseil général de la Vendée fait le choix, devant l’urgence, de l’extension des bâtiments scolaires existants. C’est notamment 
le cas des collèges Alexandre Soljenitsyne à Aizenay, Jules Ferry à Montaigu, Paul Langevin à Olonne-sur-Mer, St Exupéry à Belleville-sur-Vie... Celui-ci scolarise près de 550 élèves et accueillera près 
de 630 collégiens à la prochaine rentrée ! Les travaux annoncés pour le deuxième trimestre 2011 porteront sa capacité à 650 places… un chiffre qui sera pourtant déjà atteint dès le mois de septembre 
prochain !
Après avoir longtemps et catégoriquement refusé d’envisager la construction de nouveaux établissements - Il y a peu en effet, « les conditions de création [n’étaient] pas remplies à ce jour » (réunion 
du budget, février 2009) - le président du Conseil général de la Vendée a enfi n annoncé la construction de quatre collèges publics dans les communes de La Mothe Achard, de St Hilaire de Loulay, 
des Essarts et de Talmont St Hilaire ! Pourtant, si cette décision avait été prise plus tôt, alors que les besoins sont criants depuis plusieurs années déjà, d’importantes diffi cultés, comme celles que 
rencontre aujourd’hui le collège St Exupéry, auraient pu être évitées.
Quoiqu’il en soit, le groupe des élus socialistes et républicains constate avec satisfaction que la majorité départementale s’est enfi n rangée, avec raison, aux arguments qu’il défend de longue date. 
Toutefois, face aux délais encore très fl ous avancés par le président du Conseil général, les élus de l’opposition restent mobilisés et seront particulièrement vigilants aux suites données à ces annonces. 
En effet, les dates d’inauguration prévues interrogent (2013 pour les Essarts, 2014 pour La Mothe Achard, 2015 pour St Hilaire de Loulay, 2016 pour Talmont St Hilaire), notamment lorsque l’on sait 
qu’en Vendée il faut en moyenne huit ans entre la prise de décision et la livraison effective d’un collège public.

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale
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Tout l’été le château de Saint-Mes-
min s’anime. Du 7 juillet au 29 août, 
des ateliers d’animations médiéva-
les autour du Moyen Âge seront or-
ganisés en complément des visites 
guidées par l’association Terre d’his-
toire.

D’autre part, tous les week-ends 
des mois de juillet et d’août, des 
temps forts seront organisés, ban-
quets médiévaux, marchés des sa-
veurs, soirées de contes, soirées 
théâtrales...

Renseignements : ■  05 49 80 17 62 
www.chateau-saintmesmin.fr
chateau.saintmesmin@wanadoo.fr

Jusqu’au 29 août, certains soirs 
d’été, conteurs et musiciens se don-
nent rendez-vous sur le site de la 
Maison de la Rivière à Saint-Geor-
ges- de-Montaigu pour les « Estiva-
les de la Rivière » : Le 3 juillet, balade 
contée en barque avec le conserva-
toire de théâtre de musique Terres 
de Montaigu ; le 13 juillet, dîner guin-
guette au bord de l’eau ; le 18 juillet, 
apéro concert du groupe Ibaria ; le 
24 juillet, balade contée en barque 
avec Gigi Bigot et Michèle Buirette ; 
le 7 août, avec Jérôme Aubineau 
et Basile Gahon ; le 22 août, apéro 
concert avec Soane ; le 29 août, 
Concerts et rafraîchissements au 
bord de la Grande Maine avec les 
Trois pattes.

Renseignements : ■  02 51 46 44 67
www.maisonriviere.terresdemontaigu.fr

Vouvant donne rendez-vous aux 
amateurs de peinture, à partir du 
1er juillet. Le désormais célèbre « vil-
lage des peintres » anime la commu-
ne pendant plusieurs semaines.

La Nef Théodelin accueille cette 
année une série d’expositions met-
tant à l’honneur l’expressionnisme 
et les peintres qui ont permis à ce 
courant de peinture de traverser les 
décennies... jusqu’à aujourd’hui, à 
Vouvant.

Renseignements : ■

www.vouvantvillagedespeintres.com

Les 9 et 10 juillet, les Rendez-
Vous de la Chaize sont heureux 
d’accueillir : le Trio Pasquier et le 
Trio Pennequier-Pasquier-Pidoux. 
Vendredi 9 juillet à 21h (15 euros), 
Schubert, Beethoven et Rachmani-
nov.

Samedi 10 juillet, à 17h (entrée li-
bre), concert des élèves du Conser-
vatoire Intercommunal des Olonnes.

Les dons recueillis seront rever-
sés au profit de La Ligue contre le 
cancer.

À noter aussi, les deux derniers 
concerts du samedi 10 juillet, à 19h 
(14 euros), Mozart-Bach, Fauré.

Puis, à 21h (18 euros), Ravel et 
Brahms.

Renseignements : ■  02 51 22 96 76

Une soirée musicale duos violon vio-
loncelle avec Mathilde Borsarello et Ca-
roline Boita, membres du trio Estampe, 
sera donnée le 10 juillet dans l’église 
templière de Puyravault. Au program-
me : la 1e suite en sol majeur de Bach 
pour violoncelle seul, puis la première 
partita pour violon seul de Bach. Un en-
tracte et pour terminer, la sonate violon 
violoncelle de Maurice Ravel.

Caroline Boita a fait ses classes de 
violoncelle au Conservatoire à rayon-
nement régional de cette ville où elle 
obtient un premier prix en 1998. Elle 

poursuit ses études au CRR de Boulo-
gne Billancourt avec Michaël Strauss 
en violoncelle et Hortense Cartier Bes-
son en musique de chambre. En 2003, 
elle participe à la première académie 
de l’orchestre de Paris et enseigne au 
CRD de Clamart depuis 2008.

Mathilde Borsarello est admise en 
2000 dans la classe de Patrice Fon-
tanarosa. Lauréate du concours inter-
national de violon d’Avignon, elle se 
consacre à la musique de chambre.

Renseignements : ■  02 51 34 47 89

Après le succès de la journée mé-
diévale organisée en août dernier, 
l’Office de Tourisme du Pays des 

Essarts et l’association des Amis du 
château de la Grève de Saint-Martin-
des-Noyers renouvellent leur colla-
boration cet été. Le premier rendez-
vous aura lieu à 15h, et s’adresse 
particulièrement aux enfants. Le 
château de la Grève accueillera en 
effet le spectacle jeune public des 
3-11 ans.

Au cours de ce spectacle d’une 
heure, deux personnages, Emilie et 
Arthur, découvrent les objets cachés 
dans le grenier de leur grand-mère.

Renseignements : ■  02 51 62 85 96

Le comité des fêtes organise sa 
3e édition de « Chauss’tes tongs » à 
la Guyonnière plage dans le même 
esprit que les années précédentes, 
c’est-à-dire : transformer le superbe 
lac de la Chausselière en station bal-
néaire avec sa plage, son port, ses 
chemins sablonneux, sa forêt, son 
camping et son marché le dimanche.

Tout le week-end, sur l’eau, il y aura 
les voiliers, les petits bateaux électri-
ques, les pédalos et nouveauté cette 
année des rollings bulle.

Sur la plage, pour les jeunes et 
moins jeunes : jardin d’enfants, lan-
cer de tongs, jeux de plage et ventre 
glisse.

Aux abords, le public pourra faire 
de la rosalie autour du lac, jouer à 
la pétanque, faire de l’accrobranche 
avec une tyrolienne de 100m au-des-
sus du lac, de l’escalade.

Renseignements : ■

comitedesfetes-laguyonniere.fr

Château de Saint-Mesmin
Entre ombre et lumières

Saint-Georges-de-Montaigu
Estivales de la rivière

Peintres à Vouvant

Place aux expressionnistes

La Chaize Giraud
Rendez-vous avec Brahms...

Eglise templière de Puyvaraullt
Soirée Musicale Duos violon violoncelle

Pays des Essarts
« Le Grenier de ma grand-mère »

La Guyonnière plage
Festival Chauss’tes tongs

Cette année, l’association Autrefois 
Challans donne rendez-vous pour la 
23e édition des foires à l’ancienne 
et de la 20e édition des quatre jeu-
dis d’Autrefois Challans les jeudis 15 
et 22 juillet ainsi que les jeudis 5 et 
19 août.

Dans un centre ville entièrement fer-
mé à la circulation, 1 800 bénévoles, 
en costumes d’époque, feront revivre 
les us et coutumes du Nord Ouest 
de la Vendée du début du siècle. Ils 
accueilleront les plus de 160 000 visi-

teurs attendus. De la foire à la volaille 
à la noce, aucun moment du passé 
maraîchin n’est laissé de côté.

Chaque jeudi, les festivités débu-
tent à 10h30 avec la foire à la volaille, 
au beurre, aux œufs et aux cochons. 
L’école à l’ancienne rouvre ses portes, 
les coureurs du Tour de France 1910 
paradent dans les rues, les pompiers, 
les faux officiels, le maréchal ferrant et 
bien d’autres prendront part aux festi-
vités. En fin de journée, le cortège de 
la noce maraîchine invite le public à 

le suivre pour une soirée champêtre 
en plein air.

Des rendez-vous 
à ne pas manquer

Le 15 juillet et le 19 août, la loco-
motive à vapeur R 1199, propose un 
voyage en direction de Saint-Gilles-
Croix-de-Vie. Le 19 août, les jeunes 
mariés invitent le public à leurs noces à 
l’ancienne, et à partager leur repas di-
gne de l’occasion dans la salle Louis-
Claude Roux. Les amateurs de course 
en sac, de tir à la corde et autres jeux 
traditionnels ont rendez-vous les qua-
tre jeudis à la soirée champêtre à partir 
de 19h30, en face de la salle Louis-
Claude Roux. Cette année, pour mar-
quer le 20e anniversaire de ces foires, 
plusieurs nouveautés au programme : 
aubades de cors de chasse, orgue s 
de barbarie, confiserie ambulante, ate-
lier couture 1910 et venue exception-
nelle de Georges Clemenceau ainsi 
que la participation de groupes folklori-
ques d’autres régions.

Renseignements : ■  02 51 68 19 10 / 
www.autrefoischallans.com / Autrefois 
Challans, ferme de la Terrière, 19 rue Mau-
rice Fillonneau, 85 300 Challans
Tarif : entrée gratuite

Challans
Les foires d’Autrefois Challans
14-22 JUILLET ET 5 ET 19 AOÛT JUILLET - AOÛT

JUSQU’AU 29 AOÛT

À PARTIR DU 1ER JUILLET

LES 9 & 10 JUILLET

SAMEDI 10 JUILLET

SAMEDI 10 JUILLET

LES 3 ET 4 JUILLET

Dimanche 4 juillet ■
Fête du Préfou à Benêt
La fête aura lieu autour du port d’Azi-
ré. Elle débutera à 8h avec une ran-
donnée pédestre, vide grenier toute 
la journée, vente du préfou dès le 
matin, feu de la St Jean le soir.
Tel : 02 51 00 91 65 ou 02 51 00 95 40

24 et 25 juillet -  ■ Fête des vieux 
métiers - île-d’Olonne
Repas seiche islaise, spectacle, feu 
d’artifice et soirée disco accompa-
gneront 120 exposants. De nom-
breux artisans d’art seront présents.
Renseignements : 06 82 96 86 01

Samedi 10 juillet ■
La Saint Glinglin
Sur le site des Grouries en centre 
bourg, le comité des fêtes de la Bois-
sière de Montaigu organise le 10 juillet 
une fête intergénérationnelle.
www.laboissieredemontaigu.fr

EN DEUX MOTS

Dimanche 4 juillet
• Benet – Port d’Aziré – 8h-18h
02 51 00 95 40
• Olonne-sur-Mer
Havre d’Olonne
7h-18h - 02 51 90 73 74
• St Gilles-Croix-de-Vie
Bords de la Vie – 9h-18h
• St Vincent Puymaufrais
Terrain de foot – 8h-20h
02 51 28 80 85
• Vouvant – Place du Bail
8h-19h – 02 51 00 87 98

Dimanche 11 juillet
• Château d’Olonne
Aire des vallées - 8h-19h – 02 51 32 
03 50
• Château Guibert
Site de Bellenoue - 8h-19h
• Grues – Bourg
8h-18h – 02 51 27 22 76
• L’Hermenault
stade - 9h-18h
• La Tranche-sur-Mer
Parking la Grière - 8h-18h
02 51 30 37 01

• Le champ-st-Père – zone du Pi-
gré - 8h-19h - 02 51 43 78 03

Mercredi 14 juillet
• Aubigny – Espace des records – 
8h-18h - 02 51 98 07 74
• Avrillé – bourg
8h-19h – 02 51 22 32 32
• Beauvoir-sur-Mer – bourg
9h-19h – 02 51 68 64 38
• Chasnais – stade
8h-18h – 02 51 97 74 75
• Thorigny – place de l’église

AGENDA VIDE GRENIER
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St Christophe du Ligneron
Fête paysanne

Duo Nereus, concerts de violon 
et de flûte traversière

Chanteurs de Comminges

Le 11 juillet, se déroulera la 9e 
fête paysanne à St-Christophe-du-
Ligneron, à partir de 14h30 sur le 
site de Villeneuve. Au programme : 
labour à l’ancienne, coupe du blé 
à la lieuse, battage d’antan, plan-
tation de choux, promenade en ca-
lèche, exposition artisanale, jeux 
pour enfants. Le tout animé par le 
groupe folklorique le « Préveil » de 
Saint-Christophe. Dîner champê-
tre à 19h. La finale de la coupe du 
monde foot sera retransmise sur 
écran géant.

Du 10 au 22 juillet, Duo Nereus 
donnera une série de concerts de 
violon et de flûte traversière à l’occa-
sion du bicentenaire de la naissance 
de Robert Schumann, dans plusieurs 
villes de Vendée.

Renseignements : ■  02 51 95 84 52 ou 
06 61 33 62 61

Le jeudi 1er juillet à 20h30, les 
Chanteurs de Comminges donne-
ront un concert dans la salle « La 
clef des Champs » à Saint-Laurent-
sur-Sèvre. Venus des Pyrénées, ce 
chœur d’hommes proposera un 
spectacle inédit, « chant et images ». 
En tenue traditionnelle, ils interpréte-
ront « a cappella » des chants fran-
çais et gascons.

Renseignements : ■  02 51 67 81 44

La cédéthèque de La Gaubretière 
organise une exposition de photo-
graphies prises par Rémy Basque 
du 2 au 28 juillet. Auteur de « Plumes 
au vent », Rémy Basque était conser-
vateur bénévole. Cette exposition 
propose de découvrir les oiseaux à 

travers un ensemble de photogra-
phies, des anecdotes de prises de 
vue et de courtes conversations plei-
nes d’humour et d’acidité mettant en 
scène ces animaux à plumes.

Renseignements : ■  02 51 57 49 00

Jean-François Chevret, metteur 
en scène de la troupe de théâtre 
« Grains de Sel » à l’Ile d’Olonne, et 
Catherine Paille, réalisatrice « d’un 
bel été » tourné en 2009 aux Sables 
d’Olonne et à l’Ile d’Olonne, propo-
sent deux stages cinéma aux jeunes 
de 12 à 18 ans.

Par le biais d’activités ludiques, les 
jeunes apprendront à se servir d’une 
caméra vidéo professionnelle et d’un 
micro.

Ils mettront en scène et tourneront 
une séquence vidéo afin de mettre 
en valeur les joyaux du patrimoine 
local.

Ils seront donc tour à tour scéna-
ristes, metteurs en scène, acteurs et 
techniciens du son et de l’image.

Le stage dure cinq jours et l’ins-

cription inclut la restauration du 
midi et un DVD des travaux réalisés. 
Les deux stages ont lieu du 26 au 
30 juillet et du 2 au 6 août.

Tarif : ■  120 euros
Renseignements : 02 51 21 31 36

Le mercredi 14 juillet à la Meille-
ray-Tillay, la fête de la vache débu-
tera à 16h à la salle polyvalente. 
Au programme, des animations 
pour les petits et les grands, un 
concours de déguisement de la 
plus belle vache, un concours de 
taureau mécanique, une structure 
gonflable pour les plus petits, des 

repas. La journée se terminera par 
une retraite aux flambeaux suivie 
du feu d’artifice.

Renseignements : ■  02 51 63 57 62 ou 
02 51 65 83 35
Tarifs : repas entrecôte 8 euros et 6 euros 
le repas saucisses. Les réservations se 
feront sur place.

Le film Vendée Sauvage, réalisé 
par Philippe Garguil, avec l’inter-
vention exceptionnelle de Jacques 
Perrin sera diffusé exceptionnelle-
ment en extérieur sur écran géant 
le 7 juillet à 22h30 à la Maison de 
la Rivière de St Georges de Mon-
taigu.

À la suite de Kroll, le fils du Vent, 
le goéland argenté né sur la côte 
sauvage de l’Ile d’Yeu, à une enca-
blure du Vieux château, le cinéaste 
conduit ses spectateurs à travers 
les plus beaux sites naturels de la 
Vendée, de Mervent à la Baie de 
l’Aiguillon, sans oublier la Cité des 
Oiseaux, aux Landes-Genusson. La 
faune et la flore du département se 
révèlent, dans des images splendi-
des, au fil d’une histoire qui tient lieu 
de fil rouge.

Le film a pour vocation de faire 
découvrir les richesses naturelles de 
la Vendée et son patrimoine faunisti-
que et floristique, parce que l’on ne 
protège vraiment bien que ce que 
l’on connaît et ce que l’on aime.

Renseignements : ■  02 51 46 44 67

Du 3 au 7 juillet, l’Association 
Histoire et Patrimoine du canton 
de Sainte Hermine présente l’ex-
position « Entre Mousseline et 
dentelles, la coiffe dans tous ses 
états. » Plusieurs démonstrations 
seront proposées au cours de 
l’exposition : « la dentelle aux fu-
seaux », le samedi 3 juillet à 14h30 

par l’association La Soulère et « Le 
paillage d’une coiffe », le mardi 
6 juillet à 14h30 par l’association 
Le Vircouet.

Renseignements : ■  02 51 27 66 71
Ouverture de l’exposition : samedi et 
dimanche de 10h à 19h et du lundi au 
mercredi de 14h à 19h.

Le samedi 3 juillet, l’association 
« l’école de veuze de la Garnache » or-
ganise son traditionnel bal d’été dans 
le parc du château de la Garnache. 
Le bal traditionnel sera cette année 
mêlé à la musique renaissance avec 
« la conquête de l’Ouest ». À partir de 
20h30 un spectacle de danses et musi-
ques renaissances sera présenté. Suivi 
à 21h du bal animé par les sonneurs de 
l’école de veuze et d’autres musiciens.

Renseignements : ■  06 73 55 07 00

Le potager extraordinaire de La Mo-
the-Achard présente aux visiteurs une 
grande variété de cucurbitacées et de 
plantes insolites provenant du monde 
entier. Plus d’un millier de plantes ex-
travagantes sont mises en valeur par 
leur forme, leur odeur, leur goût et la 
stratégie qu’elles développent pour 
leur défense ou leur reproduction.

Renseignements : ■  02 51 46 67 83 
www.potagerextraordinaire.com

Du 8 au 10 juillet, pour leur 21e édi-
tion, les Musicales de Grammont pro-
posent une programmation qui se dé-
roulera sur trois jours. Dans le cadre 
magnifique du prieuré de Grammont, 
de prestigieux artistes donneront leurs 
concerts :
• Jeudi 8 juillet 21h : Quatuor Voce : 

Beethoven : quatuor opus 95 ; quatuor 
de Ravel ; « De ma vie » : Smetana.

• Vendredi 9 juillet 21h : Quatuor 
Voce et Elena Rozanova : quatuor 
opus 18/1 pour quatuor à cordes ; 
Chopin : concerto n°1 pour quatuor à 
cordes et piano

• Samedi 10 juillet 21h : Chant et 
piano - Chantal Mathias et Dimitris 
Saraglou : Vivaldi : Juditha triuphans, 
Mozart : « les noces de Figaro », Of-
fenbach : la Vie parisienne, la belle 
Hélène et la Péricole, Bernstein : West 
Side Story.

Renseignements : ■  02 51 64 00 90

Deux expositions attendent les 
amateurs de photographies et de 
peinture, durant tout l’été, à Saint-
Jean-de-Monts, au palais des 
congrès.

A partir du 11 juillet et jusqu’au 
29 août, une exposition de photogra-
phies présente 150 œuvres de plu-
sieurs artistes qui travaillent notam-
ment à partir du numérique.

Puis, du 8 au 29 août, une secon-
de exposition met à l’honneur cette 
fois Henry Simon.

Ce dernier, de retour de capti-

vité dans les années 40, en Prusse 
Orientale, a regroupé ses « souve-
nirs » de cette année de prison, dans 
un album intitulé « Compagnons de 
silence ».

Le visiteur peut se familiariser avec 
le peintre et découvrir ses œuvres 
tout au long de ce mois d’août.

Ouvert tous les jours, de 10h à 12h 
et de 15h à 18h.

Entrée libre ■

Renseignements : 0826 887 887 ou 
www.saint-jean-de-monts.com

La Gaubretière
Hommage à Rémy Basque

Ile d’Olonne
Silence, on tourne

La Meilleraye-Tillay
La fête de la vache

St-Georges-de-Montaigu
Diffusion du film Vendée Sauvage

Sainte-Hermine
Les coiffes dans tous leurs états

La Garnache
Bal d’été au château

La Mothe-Achard
Le potager extraordinaire

Grammont
Les Musicales de Grammont

Expositions sur le littoral
Henry Simon et ses compagnons de silence

Trois journées pour découvrir le 
festival musique et patrimoine.  
Initié en 2006 par la Communau-
té de Communes du Pays de La 
Châtaigneraie, le Festival Musi-
que et Patrimoine mettra l’accent 
cette année sur les traditions.

Le principe : trois dates avec trois 
conférences et trois spectacles/
concerts dans trois communes dif-
férentes : Saint Maurice-le-Girard, 
Thouarsais-Bouildroux et Antigny.

Le patrimoine immatériel ! Il 
concerne en particulier les traditions 
transmises verbalement ou à travers 
le langage corporel de génération 
en génération. Il s’agit de valoriser 
ce patrimoine de l’oralité qui est très 
présent en Vendée. En 2010, elle 
met en valeur : le patois, les contes, 
les danses, chants et musiques tra-
ditionnels et le dariolage.

• Vendredi 25 juin : Saint Maurice-
le-Girard, Salle des fêtes - 19h00 : 
Conférence sur les contes vendéens 

par M. Gilles Perraudeau.

• Samedi 10 juillet : Thouarsais-
Bouildroux, Salle communale - 
16h00 : Sketches en parlanjhe ven-
déen par la Troupe Pigalle de La 
Tardière

• Dimanche 18 juillet : Antigny, Es-
pace Ben Hur et Espace Vert - 15h00 : 
Sketches en parlanjhe vendéen - Un 
véritable bol d’air plein d’énergie et 
d’originalité !

Renseignements : ■  02 51 69 61 43

Saint Maurice-le-Girard
Festival Musique & Patrimoine
LES 25 JUIN, 10 & 18 JUILLET DU 2 AU 28 JUILLET

DU 26 AU 30 JUILLET ET 2 AU 6 AOÛT

MERCREDI 14 JUILLET

MERCREDI 7 JUILLET DU 3 AU 7 JUILLET

SAMEDI 3 JUILLET

TOUT L’ÉTÉ

DU 8 AU 10 JUILLET

DU 11 JUILLET AU 29 AOÛT

DIMANCHE 11 JUILLET

DU 10 AU 22 JUILLET

JEUDI 1ER JUILLET
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St-Hilaire-de-Riez
Enduro de la Forêt

Le Jogging Club Saint-Hilaire-de 
-Riez organise sa 3e édition de l’En-
duro de la Forêt. Départ au stade de 
la forêt pour 2 courses, 7 km en un 
tour et 14 km en deux tours. Superbe 
parcours dans la forêt avec des vues 
sur la mer du haut des 3 points culmi-
nants à 33 mètres du sentier des 
Hauts Peys avec escaliers, dunes, 
sentiers sablonneux qui font mal aux 
pattes surtout au 2e tour, bref un vrai 
plaisir. Départ du 7 km à 9h15.

270 participants en 2009 avec un 
record à battre de 53m52s en 2008.

Renseignements : ■  02 51 55 48 90

Par équipe de quatre ou de 
deux, l’épreuve s’organise en 
quatre manches, deux le matin et 
deux l’après midi. À chaque man-
che, deux membres de l’équipe 1 
et 2 partiront en canoë. À la fin de 
leur circuit, ils passeront le relais 
aux deux autres de l’équipe 3 et 4 

pour le parcours VTT. À la fin de la 
boucle de VTT, ils repasseront la 
main aux premiers (1 et 2) pour le 
parcours course à pied. À chaque 
manche, les membres de l’équipe 
changeront d’activité. Les raids se 
font par étapes sur une journée. La 
durée d’effort est comprise entre 2 

et 4h. L’activité est ouverte à tout 
public. Les enfants sont bienvenus 
à partir de 18 ans.

Le départ de la course se fait 
près de l’église à la Rabatelière.

Renseignements : ■

06 50 74 96 56

Placée sous la thématique des 
contrées lointaines, la grande fête 
du cerf-volant se déroulera du 2 au 
5 juillet à N-D-de-Monts.

Plus de 100 cerfs-volistes sont in-
vités, dont de nombreux champions 
de France et d’Europe de cerf-vo-
lants pilotables, mais aussi deux 
équipes étrangères, Dereck Kuhn du 
Royaume Uni et le team autrichien 
Collaction.

En outre le festival s’ouvrira sur 
une grande première « Mondiale », 
l’habillage par Michel Boucard et 
Alain Miquiaux du Chateau d’eau 
Kulmino (70 mètres de haut), par 
trois grandes bannières de 50 mè-
tres chacune. Renseignements : ■  06 11 09 24 87

Du 2 au 4 juillet, une centaine 
de cavaliers, français et étrangers, 
s’affronteront lors de la 10e édition 
du Concours Complet de Bazoges 
en Pareds. Champions olympiques 
et numéro 1 mondial passeront les 
épreuves de dressage le 2 juillet, 
l’épreuve de cross le 3 juillet et de 
sauts d’obstacles le 4 juillet.

Toutes les épreuves se déroule-
ront au domaine de Monjopolis. Le 
rendez-vous est donné au public en-
tre 9h et 17h chaque jour. Buvettes 
et restauration sur place sont propo-
sées. L’entrée est libre.

Renseignements : ■  06 20 39 08 52

Le samedi 10 juillet, le cercle nau-
tique tranchais, CNT, organise le 7e 
raid La Tranche-sur-Mer / l’Île de Ré 
en Kite surf.

Le départ des concurrents est 
prévu autour de 14 h au niveau de 
l’embarcadère à La Tranche-sur-
Mer. Leur parcours variera selon les 
conditions météorologiques.

Un grand moment d’émotion spor-
tive au programme.

Renseignements : ■  www.cntranchais.fr

Samedi 3 juillet de 18h à 21h, 
Le parc du Moulin à Elise au Poi-
ré-sur-Vie accueille la deuxième 
épreuve d’endurance VTT, l’Enduro 
du Moulin. Pour un circuit d’environ 
4 km en équipage de 2 vététistes, 
la durée de l’épreuve est de 3 heu-
res, de 18h à 21 h. Le départ est 
type 24 heures du Mans motos à 
18 heures précis jusqu’à 21 heures 

l’arrivée. L’épreuve est ouverte à 
tous publics.

Les inscriptions se font à l’avan-
ce. Elles sont limitées à 60 équipa-
ges. Une restauration se trouvera 
sur place.

Renseignements : ■

Nicolas Vitelli au 06 07 91 26 92
Denis Blanchard au 06 08 63 07 43

Le dimanche 18 juillet de 8h30 à 
18h, l’association « Vendée Che-
mins Pour Tous » organise une 
manche régionale qualificative du 
championnat de France de trial 4x4 
à Cezais, à 7 km au sud de La Châ-
taigneraie.

Les différents véhicules des ca-
tégories comme buggys, protos, 
maxi-série, super séries et séries 
améliorées essayeront de franchir 
au mieux la dizaine de « zones » 

naturelles tracées au travers des 
bois et pentes rocheuses.

Le public pourra voir de très près 
les pilotes en pleine action.

Le site sur lequel se déroulera le 
Trial est en grande partie ombragé 
et très vallonné. Des stands per-
mettront au public de se restaurer 
sur place.

Renseignements : ■  02 51 00 18 58
Tarifs : 3€, gratuit - de 16 ans.

Le mercredi 14 juillet, Saint-Ful-
gent donne rendez-vous à tous les 
amoureux de vélos et de nature pour 
le Rallye vélo familial. Un parcours de 
18 km sera proposé aux participants, 
ceux qui préfèrent la marche à pied 
se verront proposer un plus petit par-
cours.

Le départ sera donné entre 14h 15h 
au complexe sportif de Saint-Fulgent.

À partir de 20h, un dîner moules 
frites sera proposé et à 23h seront 
lancés les feux d’artifice.

Tarifs : ■  gratuit pour les enfants ac-
compagnés d’adultes. Parcours seul : 3€ 
/ parcours + repas : 12€ / repas : 10€ / 
repas enfant : 6€

Renseignements et réservations : ■

02 51 42 71 99 ou 06 12 28 49 23 ou
06 32 35 87 04 / à la maison de la presse 
de St-Fulgent / Mr Brosset, 10 rue de la 
Mare aux fées, 85 250 Saint-Fulgent.

La Rabatelière
Raid Nature La Fragonnette

Notre-Dame-de-Monts
Festival à tout vent

Bazoges-en-Pareds
Rendez-vous équestre international

La Tranche-sur-Mer
7e raid de Kite-surf

Le Poiré-sur-Vie
Enduro du Moulin à Élise

Sud de La Châtaigneraie
Rendez-vous des 4x4 au Trial de Cezais

Saint-Fulgent
Rallye vélo familial

Après le succès de son premier 
CSI* (Concours de Saut d’Obstacles 
International « une étoile »), l’Associa-
tion du Club Hippique du Canton de 
Challans gravit à nouveau un éche-
lon en présentant, cette année, son 
CSI**. Cette manifestation aura lieu 
à l’Espace Louis Claude Roux sur 
un terrain arboré et aménagé spé-
cialement pour l’occasion. Du 1er au 
4 juillet, plus de mille cavaliers natio-
naux et internationaux sont attendus 
pour cette nouvelle édition.

Les festivités débuteront le jeudi 
1er juillet avec les épreuves d’élevage 
(cycles libres) qui se tiendront sur la 
piste « internationale » et qui seront 
renouvelées le samedi sur la piste 
« nationale ».

Le vendredi, dès 8h, commence-
ront d’autres épreuves jusqu’au di-
manche où se déroulera la journée 
de « Grands Prix ». Comme l’année 
dernière, deux épreuves de puissan-
ce (CSI** et CSI Amateur) ont lieu le 
samedi soir en semi-nocturne avec 
un record à battre d’1,93m.

En parallèle, un concours national 

avec neuf épreuves (amateurs et 
pro) réparties sur les trois jours sera 
disputé sur le même site. 3 000 à 
5 000 visiteurs sont attendus chaque 
jour. 300 boxes sont prévus pour ac-
cueillir les chevaux.

Les initiés mais aussi les specta-

teurs découvriront en famille l’une 
des facettes des Sports Équestres 
de Haut Niveau.

Entrée gratuite ■

Renseignements :
www.jumpingchallans.com

Jumping 2010 à Challans
Concours de saut d’obstacles 
hippique

DU 1 AU 4 JUILLET

SAMEDI 3 JUILLET

DU 2 AU 5 JUILLET

DU 2 AU 4 JUILLET

SAMEDI 10 JUILLET

SAMEDI 3 JUILLET

DIMANCHE 18 JUILLET

MERCREDI 14 JUILLET

11

DIMANCHE 11 JUILLET

Samedi 3 juillet
• Tiffauges
La Barbe Bleue
Randonnée pédestre semi-noctur-
ne à la découverte de la vallée de 
la Sèvre Nantaise jusqu’au château 
de Tiffauges.
Inscriptions sur réserv. Avant le 
2 juillet au 02 51 65 77 92
Circuits de 13 et 18 km, départ 19h
Circuit de 8km, départ 20h
Tarifs : Adultes 7,50 €, 10-15 ans 5 €, 
-de 10 ans gratuit
N’oubliez pas vos lampes électriques !

Dimanche 4 juillet
• La Guyonnière
Randonnée pédestre
Environ 11 km dans la campagne 
guyonne
Départ Lac de la Chausselière à 
partir de 9h
Rens : comitedesfetes-laguyonniere.fr

• Dompierre-sur-Yon
Rallye équestre attelé et monté
Rens : 02 51 07 46 65

• Chauché
« Les Matinales de Grasla »
Marche au soleil levant
Circuits de 10 et 18 km
Départ entre 5h et 7h30 - ferme de 
l’Oiselière à Chauché
Tarifs : 5 €

Rens : 02 51 42 27 75

Dimanche 11 juillet
• Menomblet
Rallye attelé et monté dans le cadre 
de la fête du cheval
Rens : 02 51 51 29 79
06 87 52 63 16

AGENDA DES RANDONNÉES



L’implantation de ce projet sur 
les plages du département permet 
d’amener d’une façon originale et 
innovante la culture, sous toutes 
ses formes de supports, les livres 
bien sûr, mais aussi des documents 
dématérialisés téléchargeables tels 
que les ebooks, fi-
chiers audio à la ren-
contre des publics 
en vacances. Le ca-
dre est agréable et 
propice à la détente 
pour lire, écouter de 

la musique.
La création de ce lieu culturel 

peut également servir de support à 
l’organisation de nombreuses ani-
mations culturelles pour les petits et 
les grands. C’est une réponse à un 
public de plus en plus désireux de 

« bronzer intelligent ».

La Vendée, un département 
précurseur

La mise en place de cette opé-
ration est un moyen de renforcer 

l’identité à la fois culturelle et littorale 
du département, auprès des Ven-
déens et des touristes français et 
étrangers. En effet, la Vendée est le 
premier département de la façade at-
lantique française à proposer le prêt 
de livres sur ses plages, et le premier 
département français à y offrir égale-
ment l’accès aux nouveaux supports 
de la culture : Internet, musique et 
même livres téléchargés.

L’installation de ce lieu culturel sur 
la plage participe à la promotion et à 
l’attractivité du tourisme local.

- « On ne connaissait pas le prin-
cipe, alors la surprise a été plus 
qu’agréable : que des beaux ouvra-
ges ! » Pascal

- « C’est génial, grâce à ça on se 
croit au paradis sur la plage. En plus, 
il y a mes livres préférés ! », Solène

- « De la lecture pour tous et le so-
leil en prime ! Une offre multimédia 
complète ! Bravo ! » Marie

- « Quel plaisir de lire en bord 
de mer ! Merci pour cette initiative ! 
L’installation est très conviviale et 
très sympathique ! » Jacques

- « Bravo ! Petits et grands appré-
cient de pouvoir lire et emprunter 
des livres sur la plage. On oublierait 
presque d’aller se baigner ! » Sa-
muel

- « Lire pour les petits et les grands 
dans un cadre naturel, bercés par le 
bruit des vagues, c’est on ne peut 
plus agréable. Merci ! » Laurence

La culture à portée de main

TOURISME - Une offre de lecture et de services multimédias sur les plages de Vendée
La Vendée pionnière
L’année dernière, le Conseil général a lancé 
l’opération lecture et multimédia à la plage. Une 
opération forte de son succès puisque plus de 
12 000 personnes ont pu profiter de ces services 
multimédias au soleil en 2009. Cette initiative 
originale, entièrement gratuite sera élargie cette 
année aux plages de Talmont Saint Hilaire, 
Notre Dame de Monts et La Faute sur Mer.

La Vendée, deuxième département 
touristique de France, propose de nou-
veaux services pour le plus grand plaisir 
des touristes. Plus de 1 800 documents 
sont proposés : tous les types d’ouvra-
ges, romans, documentaires, albums, 
bandes dessinées… en faisant une place 
toute particulière aux auteurs vendéens et 
en privilégiant les livres qui se lisent plus 
rapidement. Les livres en langues étran-
gères, les périodiques et les documentai-
res présentant la 

Vendée, son histoire, ses paysages, son 
patrimoine, sont mis à disposition afin 
que l’opération soit également une invita-
tion à la découverte des autres richesses 
du département.

Offre numérique

Deux postes informatiques et une borne 
à écran tactile sont mis à disposition 
du public permettant l’accès gratuit 

aux informations du web (via 
un portail présentant une 

sélection de sites web 
de presse en ligne, 
de présentation de 
la Vendée, d’infos 
pratiques…mais aussi 
au téléchargement 

légal de musique 
mp3 et de livres 
numérisés, les 
ebooks.

L’accès des 
usagers aux ser-
vices de l’opéra-
tion « Lecture et 
Multimédia à la 
plage » est gratuit 
et ne nécessite 

pas de système de 
caution ou de dépôt 

de carte d’identité. 
Le prêt des ouvrages 
pour consultation est 
seulement condition-
né à la remise d’un 
formulaire dûment 
complété, autorisant 
l’emprunt pour cinq 

jours maximum.
« Plus de 50 % des gens ne fréquentent 

pas les bibliothèques d’habitude. Le but 
de cette opération était de rendre la cultu-
re accessible à tous, l’objectif est atteint. 
Ce concept représente plus qu’une bi-
bliothèque classique car l’aspect relation-
nel se mêle à l’aspect multimédia. Une 
relation de confiance s’est instaurée entre 
le public et les agents. Le public a autant 
téléchargé qu’emprunté l’année dernière. 
Nous avons les outils performants pour 
répondre à la demande d’innovation du 
public. C’est le côté moderne et innovant 
de l’activité, » explique Michaël Orieux, 
chargé de projet à la bibliothèque dépar-
tementale.tementale.

Du samedi 3 juillet au samedi 28 août inclus
De 11 h à 19h - 7 jours sur 7
Accès et prêt de documents gratuits

Sur chaque site, des agents sont chargés de 
l’accueil du public, du conseil et de la mise 
en place d’animations.

Renseignements : 02 51 37 33 20
Bibliothèque Départementale de la Vendée
11 rue de Montréal - Acti-Sud
85000 La Roche-sur-Yon

La cultuure àL
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- Plus de 12 000 personnes accueillies 
(4 300 à Olonne-sur-Mer et 7 700 à Talmont-Saint-

Hilaire) dont 80 % en famille.

- Plus de 50 % des visiteurs
ne fréquentaient pas de bibliothèque le reste de l’année.

- 1 800 ouvrages disponibles par site :
4 390 consultations sur place et 3 400 emprunts.

- 8 500 fichiers d’œuvres dématérialisées consultés
dont 4 200 téléchargés.

- 1 110 personnes ont consulté Internet
dont particulièrement la presse en ligne.

- 12 animations tout public avec 263 partici-
pants et 15 animations « Heure du conte » ou « Ka-

mishibaï » pour 137 enfants.

Succès 2009
Quelques chiffres

Témoignages La Faute sur Mer
La vie redémarre

« À la suite de l’événement du 28 fé-
vrier dernier, cette activité de multi-
média à la plage atténue les consé-
quences du drame vécu en apportant 
une activité complémentaire. C’est 
aussi une façon de montrer qu’en 
dehors de la mer et du bronzage il y 
a quelque chose d’autre à partager, 
la culture. Cette activité de lecture of-
ferte à la plage est une opportunité 
pour que la culture soit présente au 
cœur de l’été. C’est un élément por-
teur, un facteur attractif qui permet de 
montrer que la vie redémarre », pré-
cise Marcel Gauducheau, Conseiller 
général du canton 
de Moutiers les 
Mauxfaits.
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